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BANQUE “EASTERN TOWNSHIPS.”
$3.000,000 00 

2,310,675 00 
1,318.442 50

Oapital autorisé,
Capital payé,
Fonds de réserve,

BUREAU-CHEF - SHERBROOKE, QUE.
William Kahwkll. prudent. Jap. Mackinnon. jurant Kén. t>. F. Moiucy, inducteur

DBS REMISES
Ahltfa!1 Arn^r'lJUe, AnKlcterro. Irlande. Kcohho. ou autres AKrnU dîin “ceH jlayH V lraiUiS é",iHeK pilr C0lU‘ ^'^que et udre^éeK directement aux

ii ta {»** HlOI/Cfi le Jtlus silr et le j)lUs facile UOVV # nvoiJt i* de Vavnriil •
tout ondroiu^œ b.nénciaire. en

la paiement d amont peut Cire fait par télégraphe ou pur cable Hous-niurin.
AKontH Spéciaux en Chine et au Japon :-The R. nK KciiKaud Shanghai Banking t^or

poratlon.
«l ôlnb&menâ'do8 ,,,'0mp,e,neD 1 p,l>'abl0(< dan" '«u‘« P«rtio du monde pourvue

DÉPARTEMENT D’ÉPARGNE.
sÆSuM dU Jour dn dépôt- pt compoBant bcu! annuellement.

Prêts et Affaires de Banque en Général.
Porcontions fniioH promplcmenu KmiRBion« de lettre do rrédii.
V Orf nlfaliCH de Rauque sciont toujours IransigécH avec «dn et courtoisie.

<3TVotre patronage Kollicité.
S. EDGELL, Gérant, . . . Succursale de Sherbrooke.

Si vous . .

TOUSSEZ
. . Prenez le

DE

D. J. MeMANAMY
121 RUE WELLINGTON.

Cartes d’Affaires.
-A.VOO.A.TS-

J. G. H. DUSSAULT, LL. M.
A VOUAT, 107 ru» St. Jacques,

-vJL Montréal.

L. O. BELANGER, 0 R
V ÜCAT. Etude : Chambres nos. 
1 et 5, maison Twoso. no. U5 rue Wolling* 

Hhurbruoku.

J. A. OAM1RAND, 
VOUAT, No. 95 rue Wolling-

Uin, .Sherbrooke, P. (J.

La Banque Nationale
BUREAU CHEF, QUEBEC 

Capital autorisé, $2 000,000 
Oapital payé - $1,600.000
Réserve et surplus 469,704

DIRECTEURS:
R. AUDKTTE, Ecr., Préaident. 

DUPUIS, Ecr. • Vico-Prértldent.
L’Hon. Juok CHAU-j V. CHATKAUVKRT. 
». Kor.. M. P. P.
N. RIOUAT. Kcr. | NAZ. FORTIKR. Kvr
...............J. B. LALIBKRTK, Fæc..
t. L.AFKANCE, Gérant Bureau do Québec 

N. LAVOIE, InBpectcMir. 
SUCCURSALES :

Sherbrooke 
St Hyacinthe 
St-Franooirt, Beuuco 
Stc Murto, Bear.co 
Montréal 
Juliette 
SL Jeun, P. Q. 
Monliungny 

itr

Québec fan b. St Jean 
•• St-Roch 

Chicoutimi 
Roberval 

I UlmouHki 
Ottawa, OnL 
Murray Bay 
Kra«orvillo 
Nicolot 
Bain St. Paul 
Lévis

St-Ctudin..
Coaticook 
PIi'PbIhvIJIo, Quo,
Marleville
Uépartnmont. d'Kpargno au Bureau Cho ot 

aux SuccurHaloB.
AGENTS

Angleterre : Tho National Bank of Scotland 
Londres.

Franco : Crédit Lyonnais, Paris.
Etats-Unis : First National Bank, New York; 

National Bank of Redemption, Boston, 
Mans.

1<oh collections reçoivent une attention spé­
ciale ot les retours on sont faite avec lu plus 
grande uromptitude.

On solliclto respectueusement lu c^Tospon 
dan oo.

BANQUE D’KOGHELAGA.
Buroan Principal M ontiiAal.

CAPITAL VERSE 
RESERVE - •

$2,000 000
- 950,000

J. 3. BRODERICK,
VOUAT, maison Moroy, Carré

Commercial, Sherbrooke, P. Q.

J. LEONARD, LL. B
V ( JUAT, Bureau : maison MoMa-

namy, rue Wellington, Sherbrooke, P.Q.

JST OT AAiRES-

J. A. BEGIN | E. H. BEGIN
nsroTA.iüES,

VG KNTS d'immeubles ot. d'assurances. Em­
placements et fermes à vendre. Argent 

s priaer sur hypothèque. Bureau, WindsorMills, que.

JSÆIDIDHOIISrS.

DR. J. O. ST. PIERRE,
{ HI IIIURÇIEN-DENTISTE, Mai-

son Hyndman, 11 ruo Wollington. Télé- 
idiono Boll 44U. Heures de bureau : l) à 12 
a. ni.; 2 a ü p. m., 7 à 1) p, m.

DR. LUDGBR FOREST
( ^ H1 II U RGIEN-DENTISTE, bà-

tisse MoKcchnio, 142 rue Wellington, 
Sherbrooke.

B£iLL TEUBPHÜNB No. 888.

Dr L. O. BAOHAND,
V j ALADIES DES YEUX, DES

•L-f-N- Oroillos, du Nez et do la Gorge. Con- 
MilLition : do 10.U0 A. M. a 8.00 P. M.. tous les 
jours excepté le mardi ot le vendredi de 3 à 8 
h. P. M. Bureau, No. 23 ruo Brooks, Sher­
brooke.

N. A. DUSSAULT, M. D.
\ jj ALADIES DES YEUX, DES
a T J. oroüloH, du nez et de la gorge. Heuresde oonriultâtron tous les jours, fodimanchoex- 
copié, de midi à 3 h. P. M. Bureau, 18| ruo 
S'o. Anno, QUEBEC.

.AIWpjEJJSrTEJTTElS.

L A. DUFRESNE,
INGENIEUR CIVIL ET AR
, Pcntour Provinoial et Fédéral, membre 

do 1 Association des Ingénieurs Civils du Ca­
nada. solliciteur de brevets, etc. Bureau. 654 

hi«F- Téléphone Bell, 348. Téléphone 
Skinner, Gu Sera k son bureau tous les saine-

THUS. TREMBLAY,

A MORENGY,
Doreur et Eneidrenr

(MAISON TRACY,1
No. 136 RUE WELLINGTON,

Grand assortiment de Moulures, Cèdres, Ml- 
GravureH, Chromos. Iæ stock de TA- 

i ISSKR1K est plus complet que les années 
précédentes et los

PRIX 8RRONT TRBB BAS.
Une visite est solltcitéo pour vous convaincre

...DirecteursF. X. St Charles, Président; 
R. Bickordiko, M. P, P., Vioe-Prés,: C. Chaput, 
l’hon. J. D. Rolland. J. A. Vaillancourt ; M. 
J. A. Prendergast, gérant-Kénéral : C. A. Gi­
roux, assistant gérant; O. E Dorais, inspec- 
tour.

Succursales Sherbrooke, Québec, Trois-Ri­
vières, Jolioto, Sorol, Valleyfleld, Ixjuisovillo. 
Vanklook Hill, Ont., Winnipeg, Man., Mont 
réal, 1370 Sto. Catherine et 176G Sto. Cathorlne 
près Sangulnot, ot 2204 Notre Dame ouest.

Dépurtomont d'hpargno—Au Buroau princl 
pal ut aux succursales.

C0KKK8 FONDANTS
Londres, Angletorro, Clydesdale Bank li 

mited ; ot les agences du Crédit Lyonnais, 
Crédit industrial ot Commercial, Comptoir 
National 'Escompte do Paris. Franco, Crédit 
Lyonnais, Comptoir National d'Escompto, Cré­
dit Industriel ot Commercial. Société Généra­
le; Berlin, Deutsche Bank; Bruxelles, Crédit 
Lyonnais ; Anvers. Banque Centrale Anvor- 
soiso ; New-York, Nationale Park Bank, Na­
tional City Bank of Now-York, Importers and 
Traders Nat. Bank, Ladenburg, Thalmaun & 
Co.; Heidelbnct. Ickolholmor fit Cie.; Boston, 
Third Nationa' Bank, National Bank of Re­
demption; Int rnational Trust Co.; National 
Bank of t.ho ( ommonwoalth ; Chicago, Na­
tional Live Sir ok Hank, Illinois Trust aua Sav­
ings Bank.

Collect tons dt.ns ‘ oat le Canada aux taux 
les plus oas. Krmtdos crédits commerciaux 
ot dos lotirc0 circulaires pour les voyageurs, 
payables dans toutes les parties du monde.

D. MeMANAMY A 00.,
MAHCHANDH KN GKOS DKras et

BSERIBROOKIB, F.Gï.

ST. LAWRENCE HALL
MONTREAL. P. q.

L'hôtel le plus fréquenté do Montréal et l'un 
des plus beaux do l'Amérique du Nord. Situé 
an oentro de la ville et des affaires, à proximi­
té du bureau do poste, des bâtiments publies et 
autres places d’intérêt. Possède 250 chambres 
richement meublées et déoorées. L'hôtel est 
éclairé par la lumière électrique et muni d’un 
ascenseur. Voitures à l’arrivée et au départ des 
Sralns ou des bâteauxàvapeur. Prix modérés.

HENRY HOGAN. P*onrlétialre

MAGNIFIQUE PORTRAIT.
Un nortrait de ân Sainteté, de 10 x 20 pouces, 

sera donné avec touto paire do chaussures 
achetées à notre magasin pendant los mois do 
mai ot de juin, Ces portraits sont une œuvre 
d'Art. lis sont copiés de la dernière photo­
graphie de 8a Sainteté et sont finis en riches 
couleurs douces. On les reconnnlt comme 
étant la plus belle œuvre <-t donnant la res­
semblance la plus naturelie de 8a Sainteté.

MORENGY & SILLET
Principaux Marchands de Ohanssares.

NOUS RECOMMANDONS le

SIROP FAJARDO!
S ' prieur à la mêlasse Barbade

GOUTBZ-LB.
Les familles de la ville pour­

ront se le procurer, au détail, 
chez M. Alfred Lanctôt, coin des 
rues Pecl et du Marché. M. 
Lanctôt se fera un plaisir de vous 
le faire goûter.

VENTE AU GROS CHEZ

G. 0. GENES! A FILS,
SRBRBROOKB. P. Q.

La Sorto Qn© Vous Avez Toujours Acheté© et qui est eu 
usage depuis au delh do 30 ans, porte la signature do 

,et a été lUito t^ms ua surveillance 
personnelle depuis sa découverte.

permettez fi personne de vous 
tromper h ce si^jet. Toutes les Contrcftiçons, les Imita­
tions et celui que l’on dit être tout aussi bon ne sont 
que des essais qui mettent la santé des Bébés et des 
Enfants en danger—L’cxpericnco & l’encontre des essais.

Qu’est-ce que Castoria
Castoria est un substitut inott’enslf it l’huile de Castor 
nu Parégorique, aux Gouttes et au Sirop Calmant,
Il est agréable au goût. Il ne contient ni Opium, ni 

; Morphine, ni autres substances Narcotiques. Son ago 
est sa garantie. II fait «lisparaître les vers et calme 
les indispositions Fiévreuses. Il guérit la Diarrhée et la 
Colbiuc. II soulage l«*s maladies causées par la Dentition, 
guérit la Constipation et la Flatuosité, Il s’assimile 
la nourriture, régie l’Estomac et l«*s Intestins, donnant 
un sommeil naturel et réparateur. La Panacée des 
Enfants.—L’Ami «le la Mère.

LE VfRITABLE CASTORIA PORTE TOUJOURS
La Signature de

La Sorte {ue Vous Avez Toujours Achetée
En Usage Depuis Au Delà De 30 Ans.

 THC CCNTAUW CQMRANV.TV MURRAY ftTftrrr. NEW YORK CITY.

Forte, Prospère et Progressive !
LA-

COMPAGNIE D'ASSURANCE SUN LIFE DU CANADA.
Avant de faire une demande d'assurance sur la vie, ne man- 

qui z pas de considérer les plans que nous offrons. Nos polices 
sont sans conditions, incontestables et ne se confisquent pas.

Une carte postale à aucun de nos agents, ou au soussigné, vous 
procurera pleine information.

C. C. KNIGHT, Gérant de District,

S SB R, BROOKE, - - - GàUE.

«v-N E l» F;^
D; E>.

Salutaire tonique qui 
enrichit le sang et for­
tifie le système—quelle 
que soit fi cause de 
l’épuisement.

Vin des Carmes don­
ne vie nouvelle aux 
Faillies et aux Conva­
lescents.

A. TOUSSAINT & CFE. Québec.
DEPOSITAIRES GENERAUX.

POURQUOI
Ne vous rangez-vous pas avec les autres pour acheter vos THÉS 
et vos CAFES chez

STROUD ?
Vous n'avez jamais entendu personne se plaindre des THÉS 

ou des CAFÉS de Stroud.

Thés d© 20c à 60c la livre.
Cafés de 25c à 40c la livre.

MAGASIN DE STROUD,
158 Rue Weiligton, - - Sherbrooke,

Telephone Bell 404.

ABONNEMENT :
Un an. «1 .00, Hlrlctcmunt nnyiiblo d'nvnnco 

ninon l'abonnement aéra do fl.50.
Kn faisant changer votre adresse, ne paa nu 

bllor d'indiquer le nom de l'endroit d od voua 
parler.. Ce point oat trèn Important.

Ce fîrogits bc KEst

OCT. 9 1909

CHOSES ET AUTRES

Il cxiali» darn le St»tTorchliiro, 
Angleterre, de» règlement? api^ciaux 
qui répriment vigourouHetnent toute 
atteinte portée ft l’autorité maritale.

Le Daily Mail, de Londn-H, annon­
ce que le juge de paix de Wednenhu 
ty a fait comparaitre A ►h barre un 
certain nombre de femmew mariéeu qui 
daiiH l’intimité du domicile conjugal, 
avaient injurié leur Heigneur et mai 
tre. Le jury n'y erd pas allé demain 
morte ; une megère, une récidiviste, 
«’est entendu adjuger six ttemaiiiPB de 
prison ; d’autres en Hdront quitte» 
pour une forte amende.

Parmi les curioHitAa botaniques de 
l'île de Crylan ligure une pomme qui, 
selon la croyance popubtire, garderait 

’empreinte des dents de notre primiè 
re mère. L’arbre qui la porte ee 
nomme le pommier d Eve. La (leur 
répand une très agréable odeur, mais 
le fruit (dire une particularité carac 
téristique, il est très bi au ; In pelure 
est orange, la chair cramoisie ; on 
s’imaginerait qu’un coup de dents n 
happé une partie do chaque pomme. 
L'*s muhométuns sa gardersieut bien 
d'y mordre, même si la superstition 
ne les faisait n fléchir. La pomme, en 
effet, a des qualités nocives, qui joue 
raient un mauvais tour au mangeur 
imprudent,

Un anatomiste qui, ' ratsemblable 
mont, avait du temps à perdre, a éta­
bli la statistique suivante: Un boni 
me ayant atteint I’Ag'1 de f>0 ans a 
dormi pendant un laps de temp* fgal 
à 0,000 josrs. Il uVst. mouihè pendant 
800 jours, sans compter les i humes 
de cerveau. Il a limoge pendant
15.000 jours. Il a été malade 300 
jours et s'ost amusé -1,000 jours. Pan 
dant les 15.0C0 jours où il n’a fait 
que manger, il a absorbé 70,000 livres 
de pain, 20,000 livres de viande ot
5.000 kilos de légua.oj. Quant A la 
boisson—ah ! pasrons au déluge ! —et 
même homme a bu 8,500 gallons de 
liquide qui pourraient former un lac 
de 300 pieds de supeilio'e, sur 3 de 
profondeur, en supposant toutefois 
qu’on ne se trouve pH* eu présence- 
d’un ivrogne, autrement.. . .

Un journal anglais nous piédit que 
la crinoline va reparaître. "Non pas, 
écrit l’autcur de l’article, la crinoline 
de 18G0, mais une nouvelle ciuoline, 
moins bug-, moins encombrante, ot 
qui f :ra corps avec la robe En réalité 
a jupe sera simplement baleinée dans 

le bas et ses bords seront maintenus 
par un (il de fur circulaire. Cotte 
nouvelle mode est, «joute l’écrivain 
anglais, le complément esthétique né­
cessaire do la mode des pèlerines et 
des épaules tombantes. !)u moment 
que l’on ampl.tL le huit d i corps de 
la femme, il faut que (a j ipe »oit éga­
lement Hiaphliée, tutu quoi I harmonie 
des lignes serai; rompue'’.

Nous laisBons A notre confrère an­
glais la responsabilité du ses affirma 
lions, en faisant simplement remar 
quer que c’est de Paris et non de 
Londres que nous vient la mode fémi­
nine. A moins que l’impérialisme de 
M. Chamberlain ne gagne les coutu 
Hères et les modistes anglaises,

Sait on combien l’on compte de 
cheveux sur une tête humaine 7 Les 
statisticiens—qui ne savent vraiment 
à quoi occuper leur temps—se sont 
livrés & ce petit jeu ; les uns ont 
compté la quantité de cheveux qui 
recouvrent un pouce carré sur plu­
sieurs têtes différentes et ont établi 
une moyenne qui a donné 1,07G che­
veux. Or, la superficie d’une tête 
humaine étant A peu près do 120 pou­
ces carrés, le nombre total des cheveux 
seraient de 127,000. D'autres plus 
consciencieux dans leurs recherches, 
ont spécifié l’importance d’une cheve- 
tire suivant la couleur et donnent les 

chiffres suivants :
Cheveux rouges............... 9,200
Cheveux bruns..............  11,800
Cheveux noirs................  105,050
Cheveux blonds............... 143,000
Les cheveux blonds étant les plus 

fins e.t les rouges les plus gros.

plus grandi- ll-nr du monde. — Essais 
inéditn. — Récit de voyage, lu décou 
verte de la Lièvre, par J nies CL ifl'-ird.
— Les N CluhauiiH p ir Loihh .Jacol 
lier — L’exposition de Saint Lamia.
— Vengeance indienne (avec gravure*) 
par Maurice Khemett. — L'accroinse- 
ment de la durée moyenne de la vie. 
—C« et là. —Pour noa lectrice» Pe­
tite iev un soientihque (avec gravures).

Récréation en famille, (avec gravi) 
re»),—P, go d,, Saint-Nicolas.—Sup 
plument de YAlbum l/nio rod : Musi 
que. Dor», nocturne, musique de II 
Bamberg. — La coqu» tte, po k«, par ,). 
Pintet. — Homans, "Li loinoisnlle 
Blanche”, par C. Foley, et le "Héros 
de Médine" par Henri Monot.

Gravures.—Portraits : Adélino Put 
ti, Boris Sarafotl, chef des insurges 
macédonien», etc.—Les principaux 
édifices de l’exposition de Saint Louis 
—Une double page (11 vue») prises 
dans la région do la Lièvre.— La mo 
do, chapeau de jeune fille, robe en ser 
go blanche.—Page humoristique illn.a 
trée, etc.

Dans son numéro du 10 octobre,
I Album Universel commencera la pu 
blicution de "L’éprouvo du feu,” ro 
mai) très captivant, du A la plume 
aussi savante quo délicate, de «L-anm 
de Coulomb.

Album Universel est en vunti 
dans les dépôts a 5 cents le numéro 
Bureaux d'administration et de ré 
(faction : 55 ruo Saint Jacques, Mont­
réal.

N03 BONS AMIS D'HIVER.

ITALBUM UNIVERSEL" 

Montréal, le 3 octobre 1903.
80MMAIKK

Texte. — Entre-nous, par Léon Le 
dieu. — Adélina Patti. — Les échos 
le Montréal, par L. d'O.— La ques 
tion d’Orient (avec gravure») — La

CJ.A.®TOn.I-A..
fort* u la Sorte QueVous Avez Toujours Achetai

Le lion ut l'ÔL'iit’Ottil, lu phoque 
et l’ours polaire, le chut miuvago 
ot lu petite belette, le .singe et le 
retmrd, le tigre et le vison, le mou­
ton de Perse et le mouton (iontes- 
ti(|ue, le cHstor et lu petite her­
mine, ht inurtro. In loutre ot le rat 
musqué, et combien d’uiitres futt- 
ves ou petits nniiimtix de nos 
gntmls bois, ou «le nos cours do­
mestiques, «ontnutnntde nos bons 
amis d’Iiivor.

Lu peau du roi du désort fuit une 
descente de lit, un ornement de 
salon. La te te ou la queue de lu 
petite bote, orne un cliapeuu, un 
manteau ; d'autres peaux servent 
à cette riche confection de nos plus 
beaux ot nos plus confortables vê­
tements d’hiver.

Le Canada est le royaume de la 
foumtre confcctionnàe. Son cli­
mat si rigoureux et la richesse de 
la population, ont provoqué dans 
je commerce de la fourrure, une 
initiative exceptionnelle. Nul 
pays au monde, nulle maison sont 
en état de nous faire la concurren­
ce sur l’article fourrure.

Dans les grandes expositions do 
Paris, lie Philadelphie et d’ail­
leurs, les étalages de notre maison 
si nationale, ont éclipsé tous les 
autres.

L’acheteur intelligent a consta­
té (tue notre maison n’offre pas 
seulement le beau, le nouveau et 
le confortable en fourrure. Un 
quart do siècle d’expérience a don­
né à notre maison des moyens 
d’actions, d'achats ot de ventes ex» 
traordiuaires. C’est un fait recon­
nu que notre maison donne une 
plus-value do 25 p. c. à 10 p. c. dans 
toutes les fourrures.

L’américain toujours pratique, 
vient acheter à nos comptoirs. Le 
riche et le pauvre, qui tiennent au 
véritable confort et i\ l’économie, 
no connaissent réellement qu’une 
maison de commerce de la four­
rure : La nôtre.

Nous didions la concurrence uni­
verselle.

CHS. DESJARDINS CIE., 
1537 et 1530 rue Ste. Catherine, 

Montréal.

Nouvelles du Canada.

Le Liniment Min&rd guérit la 
crasse de la tête.

—A Yamachiche, à une profondeur de 
1K0 pied*, on a trouvé un fil de gaz natu­
rel, toi, en arrière do la demeure de M. le 
Dr Alexi* Bellemare. ('e dernier se propo­
se d’écLirer et de chauffer même «a maiaon 
aveu oe gaz qui eit en train do faire une ré­
volution dan* l’éclairage et le chauffage de» 
maison* de ce village.

— Un cultivateur de 8t- Laurent, Ile d’Or­
léans, du nom d’Kugèoe Guindeau,qui était 
venu A Québec pour vendre diverses den­
rée* sur le marché, avait pris passage A 
bord d’un yacht pour retourner chez lui, 
loruqu’en face même du quai do St-Lauréat 
il a été frappé par un mouvement soudain 
et imprévu d’uno des voiles du yacht et 
précipité dans le fleuve. Il n’eit pas reve­
nu A fini. On ponso qu’il a été Dappé par 
le vaisseau lui-méme, en tombant.

Le Liniment Offln&rd en vente 
partout.

—A Montréal, une dame fig-îe de 57 ans 
cat tombée morto au coin dis ruo» Si-Ur- 
b tin et Ste Catherine- Immédiatement on 
ppela 1* voiture d'ambulance do l’hôpital 

vénérai. La dame qui no donnait atiuun si­
gne de vie fut transportée A l'institution; 
mais IA, on s'aperçut qu’elle était morte. 
L - fourgon de la morgue fut alors mandé, 
et le cadavre fut placé dans la salle d'en­
quête, Quelques minuits plus tard, la 
victime fui ideutitiée, c’est une dame Ba­
ron. Elle a succombé A une maladie de 
cœur.

Cachets du Dr. Fred. J. Demers
CONTRE LE MAL DE TETE
Leurs effets sont d’une efli«»cité 

merveilleuse contre tous maux de 
tête, migraine, névralgie, fièvre ou 
grinpe. Exigez le nom sur chaque 
cachet. En vente partout. Dépôt, 
1157 St. Laurent, Montréal.

— A Moiitr/ui, M. Antoine Yaillmt, ren- 
pectubl. artisan, Agé do ,S an-*, attendait 
le tramway, A l’inlitriieulion lien iu<-h |{v 
eh'-l et Sc-Di-uie. Un tramway de la run 
•St Denis di xcendait A v moment. Le vieil- 
lard lit un signe an mécanicien, qui rali-n 
tu lu mouvtnient do la voiture «uns pour­
tant l'ariêur. K i voulant monter dans In 
tramway on inonventent le vieillard tomba 
A la renverse ; lu tramway lui broya nffreu- 
»■ ment la jambe droite ut lui n tligeu du 
graves bleii,tires h lu liguri A son arrivée 
a I hôpital, le vieillard expirait après avoir 
i. yu lis dormers hcgour» de la religion.

Sirop<1 a Di* Fred J.DeimTs 
pour les lîîifants

Co s iron mi pout être Uop ro- 
lotunianilo pom* lo Kommoil, la 
dmiticbm, uonLto los (joli<|ii08| in 
diarrhée ot lo rhumo. En veuto 
partout. Dépôt, 1157 ruo St. Lau- 
rout, Montréal.

Nouvelle* des Etats-Unis.
ijî) Liniment Miuurd soulage la 

névralgie,
Mme John l. -aiii, ag •-• d.- (>5 an» ot de­

meurant A Mitohüilaville, N< w-Ymk, vient 
do donner le jour a deux jumeaux. Sa tille 
aiuéu, le même jour, quelques heurt a j.Iuh 
tutti, a «également mi. au monde une paire 
de jumeaux, ainsi que «a peine tille, qui 
csl au.shi lint lier.? de- Heu jumeaux.

— l'lorc-nco Noting, une autrice conuuo 
-Inii.i le monde théâtral, A Ntw York, sous 
b* nom de Florence WilklifTe, "'eRt tiré une 
balle dan» I, têtu parce que ne voyant ma 
la iu, elle n’avuit réuuo ;i coiilinuer lus ré- 
pétitions du drame "Captain Harrington”, 
i ù elle devait figurer comme grande pre­
miere, Ou oruiut .le ne pouvoir la ramener 
i la vie, la bleitauru élutil mortelle.

Lo Llnimont Miuard guérit la 
malaclio chez ion vachoa.

A Birmingham, Ala,, lurieuH. contro 
hou puiisiotiuuiro, qui déolarait que lu gj. 
«et était trop cuit, Mine Hannah Kubera- 
ton, emparant d'une four.-liettu, en a por­
té un coup ti-lleitient violent daiiH la poitri­
ne J.î oei In,mine que leu dénis, api.Ni, avoir 
- ruverbé le.. \ ôtemeutr, ont perce I. e.eur. 
Le petiMinnnaire est tombé mort et quelques 
iriHtantN apiès Mme RohorMlon a été arrê­
tée.

A Ituaton, MaHH., le baiiipiel do lundi 
soir, au Sympliony Hall, en l'imnimur des 
uu inbreH de l’Aucient and Honourable Ar 
ulleiy Company, do Londi-H, a éio peut- 
être <>ans pré éilcnt dans l'bialniie du inou­
ïe H a cul é, '-n cliJTrmt rutidx, la sOtmno 

de ÇÜÜJXIO Les liiinièri-M ont ooùté A (lie»
-(•oit-h ; Ivîh 11 .lu h, •>.! llOII ; le», cigaTCH

Le pt;x du couvert était de $7!». Lo 
ein-ra été servi par HIM) personnes; les 
Vins ont été Versés par 7<> lloiilliieH, On y 
a bu environ -KM) galons .lo vins rares ot lu- 
mé ‘J 500 cigares (iam île» étuis d’argent, 
H y a cinq ans qu’on préparait eu buuipmt 
sardanaptilosiiuo.
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Pour Conduire
sûrement a une peau blanche 
cl douce, faites usage du

(Savon 
Baby's Own

Il n’y en a pas de meilleur.

AIII8T TOILET SOAP CO., MONTREAL
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Trop tarder nuit
Ne tardez j»hh, dès lo début d’un rhu 

me, à prendre les moyens de l’enrayer. 
Quelques doses do BAUME RI1UMAL 
vous débarusHeront du germe redouta 
ble «le toutes l«-8 atrectioue de la gorge et 
«les {«mimons.

i'c progrès îic l’(Est
SHERBROOKE, 9 OCT.

Bullotlu du Jour

OANATÎA
— M. llnrtiste Bernirr, un brave citoyen 

de C’ap St-Ignace, a Até trouvé mort «laiiH 
son lit. Il était g* «le 7'* ans, souffrait de 
maladie de cteur.

— A itrilU, Ont., le lac Couehiching a rA 
clatn»« s.* première victime de la saison Itiu 
di, lorsqu un canot « chaviré et cjuo Mlle 
Béatrice I aplanie s’est noyée.

— M. S. L..fontaine, de 1 morale, est tom­
bé mourant en travaillant sur une barge 
K Haukcsbury. I.e prA’re et le médecin 
furent msn.lé*. Le malade a succombé h 
un«’ syncope du cœur.

—Jean I.aj»ie, âgé de 4‘t ans, et gvrdien 
de l’asile >i .lean di- l>ieu de la Longue 
l’oime, a été trouvé mort dans sa chambre, 
par no «les serviteurs d< l'institution.

— Une dépêche annonce que le “('aroli- 
na”, de la compagnie Richelieu et O.iiari», 
qui s’était échoué â la Passe à Pierre, piè* 
«It Tadnusau, u été remis ft Ilot, et est ac­
tuellement dans la baie de Tadollsac.

— Il y a eu un terrible incendie â Ste- 
Agathe, comté de Lothiniért*. Il n’y a pas 
â enregistrer d'accident mais vingt-deux 
bâtisses sont btAlées. Les pertes sont de 
7"i â su niille piastres et les assurances de 
s.’ht.iMKI. L’origine du feu est inconnue.

—On vient d’apprendre «pie le révérend 
.1, A. McLaughlin, parti «le la rivière Be- 
rens le 'J'J septembre de Brandon, encompn 
gnie de six autres personnes, a péri pendant 
une tempête sur le lac Winnipeg. Ses com­
pagnons ont subi le nu*me triste sort.

— La reine do tribu huronno, la plus âg*4e 
des femmes du village des II «irons, do Lu­
rette, Mme Christine Vincent, épouse «le 
fou François tiros-Louis, est décédée. Elle 
avait célt-hré, h* *J-1 mai I Ml!l, ses nooos d’or 
avec François Uros-Louis, décédé le 21 avril 
1900.

— f.o maire «le Ste Julie de Verchfcres, 
M. Kbe Bordua, a trouvé une mort «’-pou- 
vantable. Il s’en venait mener â Montréal 
une viulurt* chargée de foin et traînée pur 
deux chevaux, lorsqu'il tomba «lu haut de 
sa voiture, sous les pimls îles chevaux, qui 
le mutilèrent affreusement. On lui prodi­
gua tous les soins possibles et l'on fit man­
der b- médecin de l'endroit. Mats â l'arri­
vée de celui-ci, l’infort usé avait déjà rendu 
le dernier soupir.

— A St Hyacini he, dimanche, une belle 
cérémonie a eu lieu à la Cathédrale en 
l'honneur de notre distingué concitoyen, 
M. -I. N. N'tult, législateur et président 
de la Commission scolaire. Sa Grandeur 
Mgr de Si-Hyacinthe a profité «le l’occasion 
du ‘J'ièmeanniversaire de M. Nault, en qua­
lité de président de la Commission S rolaiic, 
pour lut décerner sous l'autorité «lu Souvo 
rain l’ontife la lécorat ton de l'OrdredeSt- 
Grégoire le Grand, avec le titre de Cheva­
lier.

ISTATB-UNI8
- Le jugo Ambroise (’hoquet, deC'entral- 

Falls, «*sl candidat républicain â la chambre 
des représentants du Khode-Island.

—A Siloatn Springs, quatre hommes ont 
été tués ut deux autrea blessés, dans une 
collision entre deux trains du fret sur la rou­
te de Kansas City. Les locomotives ont 
été luises en pièces.

—A Dover, N. IL, Louis Lamoihe, accu­
sé du coups et blessuri'H sur la personne d«- 
Daniel Bonhomme, le Kl ai tir dernier, u été 
acquitté, le juty ayant rendu un verdict 
(l’inuncence. Bonhomme est maintenant 
complètement rétabli.

— Un fermier «lo passage à N-w Yoik 
M. Stephen Lockwood, demeurant à S -rub 
G.»k, l’eik-kdl, a été trouvé asphyxié dans 
la chambre qu’il occupait ch-/. «ïen amis. 
On croit qu'en se couchant il aura em III - le 
bec de su chambre au lieu do l'éteindre.

— Un drame «le f vmdle s’est déroulé â 
Lutnhcrlou, Nouveau Mexique, « ù un An­
glais, Albert J’. F. Coupe, établi (iepuir 
plusieurs années dans le pays, a tué sa f -m- 
me et sa bello-s.cur à coups de revolver et 
s’est fait justme en se huilant la cervelle.

— Pour se guérir d'une maladie nerveuse 
et aussi, étam sujet â «lu nombreuse indi­
gestions, pour soulager son estomac, Jere­
miah Brcsney, demeurant â Navarino, 
New-Yoi k, u j. iioé pendant fil) jours. 
file, nu mutin, on l’a trouvé mort de faim 
dans son lit.

— A Allentown, Pc, un drMnc émouvant 
et entouré d'un certain mystère vient de 
causer une vive émotion dans cette ville. 
Un nomme William Foui ko, âgé de trente 
ans, et sa femme, âgée «lu vingt-sept ans, 
ont été trouvés mort», étendus t<Ve â ctito, 
sur la route. On croit à un meurtre ut »ui 
eide ou plutôt â un double suicide, mais or 
ignore «(u'ello en a pu être la Cause.

—A Pawtucket, K 1., le second acci­
dent mortel causée par le tramway électri- 
<|ue, depuis un mois, est arrivé- a une ceu- 
taine «le pieds «ni Bernard M. Kcr.w.i, dr 
Blackstone, trouva la mort de la nnimn fa­
çon le 11 septembre dernier. Mme Sarah- 
K. Arnold fut heurtée â la tète pur une 
voiture électrique, eu traversant la rue. 
Emportée â l'hôpital «le Pawtucket, Mme 
Arnold rendait le dernier soupir s« pt mi­
nutes upit'-Bson arrivée.

—A Washington, un fou est entré â la 
Maison Blanche, disant qu’il voulait tuer 
le Président Roosevelt. Les agents de po­
lice de ganle â la porte l’am* èrent et i 
mirent dans une voiture cellulaire pour lt> 
transporter â la prison. Q.iaml il so vit 
arrêter, l'homme prit son revolver, mais 
on le lui arracha. L’homme, qui dit s’ap­
peler Peler Klliolt et venir do Minneapo­
lis, oat Suédois ut habite aux li ais Unis 
depuis i 1 ans. L«-s médecins «le la polici 
l’ont examiné et ont ordonné de le trans- 
p«trlor â l’hôpital Sainte Eliztheih, pour 
les aliénés.

VIHÜ.X PAYS

—On signale en Allemagne une pénurie 
d’ofliciurs dans la cavalerie et dans l'infan­
terie ; le nombre «les candidats aux épau 
let (os diminuo toujours. Un cent tableau 
«le statistiques a rétabli qu'en PJOO ily 
avait 190 «ffiders nouvellement recrutés, 
tandis qu'en 1892 il n’y en avait que 119 

—A Paris, le comte d« 1 Poggio, ancien 
attaché â l’ambassade italienne à Washing 
ton, s’est donné la mort en se jetant dans la 
Seine. Son corps a été retrouvé et mm sui­
cide remonte à cinq jours.

— Les Belges sont do grands coinomnia- 
tours de tabac. A part leur récolte qui s’é­
lève cette année à 1S 700,000 de 'divr«-s, ils 
en importent encore 21.000,000 de livrse. 
Ci» n’esl pas tout puisqu’ils consument fi9,- 
400 livres de cigarettes étrangères.

—Au couru de la semaine dernière, il y a 
eu 9 personnes qui ont péri dans les Alpes 
suiases et 7 dans les Alpes tytolicuues. 
D'ailleurs, chaque année, si le nombre-des 
touristes augmente, celui «le ceux qui per­
dent la vie dauu les ascensions ne diminue 
pas.

—A Belgrade, Serbie, lo roi Pierre a ou­
vert In Skuptchma. Dans sou discours du 
trône, Sa Majesté a appuyé sur les relations 
amicales do la Serbie avec les autres puis­
sances, tout spécialement »v««c les li’ats li­
mitrophes ; Is discours de Sa Majesté a été 
rrça avec enthousiasme.

— Une voiture élu urique du tramway 
Manenfeld* Z zzen, A'I-msgne, a atteint, 
rnarili, la viu-hh*.- vertigineuse «le 12«r> mille* 
et 4 f> à l'heure.

—A Darmstadt, mardi, le prince André 
de Grèce a épousé la prinee'se Alice d« Bu 
tenlierg, en présence de 200 souveiainf, 
princes, diplomates et hanitnes d’K'at.

— A Paris, /.< l'app*I publie saii» ré­
serve, une histoire bien étrange : Les ofli- 
cieru responsables «le l’assassinat «lu Iv-d 
Alexandre et de la Heine Drnga, auraient 
enfermé le roi Pierre duns une forteresse, â 
Belgrade, d'où le roi conduit l«*s affaires «le 
i Ktat, bous la direction «b-s conspirateurs.

— Un cyclone a passé sur l’Allemagne. 
Une partie de la tour «lu nouvel hôtel di» 
ville de Charlottenburg, «lu faubourg (le 
Berlin, haute de ISO pieds, uVst écroulée et 
les arbres «lu parc et «les forêts environ 
liantes ont été déracinés. L’un d« s murs 
du nouveau Bain â Dresde, a été jeté â 
terre par le cyclone, quatre hommes ont été 
tués et huit autres ont été dangereuse- 
menr blessés. A Lubeck, un moulin a été 
renversé par le vent et nombre d'accidents 
sont arrivés ailleurs.

L0 H OS DU .10 UK.

Mécaniciens et Ouvriers.
Pour enlever des mains la graisse, l'huile, la 

peinture, la rouille, etc., etc., le Savon de Gou­
dron "Master Mechanic's" est mius rival. Ce 
savon cicatrise les plaies et assouplit la peau. 
Albeit Toilet Soap Co., Montreal. Mtrs.

— On annonce que M. Belconrt, 
député d’Ottawa, doit être nommé 
juge.

— M. J. A. Rodier, bien connu 
dans les conseils ouvriers, a ’ ’
/.a /’rrssr pour entrer s\ Lu Patrie,

—On dit quo M. Chuniberlnin es 
père venir au Canada et aux Etats- 
Unis Pan prochain. Mais «on voyage 
sera retardé par les élections géné­
rales, ajoute t on.

— Les citoyens de Québec offriront 
un grand banquet t\ M. Horden et à 
M. Monk au Frontenac, le 1!) octobre 
courant.

— Les brefs pour les élections du 
Sault Ste Marie etde Muekoka, Ont., 
pour la législature, sont émanés. 
L’appel nominal aura lieu le 20 octo 
bre et la votation, une semaine plus 
tard.

— Les membres du Barreau de 
«Montréal ont présenté une adresse de 
félicitations à l'honorable juge lien 
ri Taschereau, de la Cour «Supérieure 
de Montréal, à l’occasion de ses 
vingt cinq ans de carrière dans la 
magistrature.

— Les conservateurs ont tenu, sa­
medi, une assemblée solennelle s\ 
Trois Rivières. Ils ont célébré l’an­
niversaire do la création île la poli 
tique nationale. M. Monk a été le 
héros de la journée et a recueilli les 
acclamations conservatrices.

—On annonce que M. Henri Bou- 
tassa, député de Lnbelle fera pro 
chninrmcnt une conférence A Toron­
to bous le présidence du colonel De­
nison, président de la ligue de l’Em­
pire. M. Bournssn traiterait de 
l’attitude «b s Canadiens français en 
vers l’Angleterre.

- Lu mort du sénateur Lnnderkin 
porte A treize le nombre des membres 
du sénat qui sont descendus dans la 
tombe dînant le parlement actuel. 
Six sont décédés pendant la session 
actuelle. Quatre sièges sont nujour 
d’hui vacants au sénat, ceux des eé 
nateurs Primrose, Cochrane, Dickey 
et Lnnderkin.

— Samedi prochain, le 10 courant, 
aura lieu, A Farnliam, une grande 
assemblée, ‘ , , à 1.80 heure de
Pnprès midi. Comme dans les as 
semblées qui ont précédé celle ci, le 
peuple aura l’occasion d’entendre des 
hommes politiques importants. Des 
billets A moitié pris seront vendus 
par toutes les voies ferrées.

—«Sa Seigneurie le juge en chef du 
Canada, Sir Elzéar Taschereau, 
comptait,mercredi,sa vingt-cinquième 
année sur le banc tic la Cour Stiprc 
me, ayant été nommé le 7 octobre 
LS7«S, et le 12 janvier prochain, il y 
aura trente trois ans qu’il est monté 
sur lo banc, puisqu'il a été nommé A 
la Cour Supérieure le 12 janvier 1B71.

— Les dernières dépêches de la 
Colombie Anglaise indiquent que le 
gouvernement McBridgose maintien­
dra au pouvoir avec une majorité de 
deux ou trois. Deux socialistes et 
un député ouvrier ont été élus. Le 
gouvernement a fait élire 20 de scs 
partisans, et il compte en plus sur 
l'appui des députés socialistes et 
ouvriers. Le Glob< ne croit pas que 
le cabinet puisse rester au pouvoir et 
il dit que de nouvelles élections gé 
nétales seront ordonnées.

— Le Richmond Guardian n'y va 
pas par quatre chemins pour dire son 
fait A autrui. Voici ce qu’il publiait 
dans son dernier numéro •- “La clique 
Clorun, qui donne dans la disgiAce 
par lu manière dont elle injurie M. 
Tarte, était en entier d’un conserva­
tisme rampant autrefois. Ainsi, 
d’après ce qu’il faut voir, ce sont des 
“traitres” aussi bien que M. Tarte. 
Ce sont des sots aussi, autrement ils 
s’apercevraient qu’ils aident A faire 
des adeptes à la cause de l’ex- 
ministre.

PARLEMENT FEDERAL

Séance du 5 octobre.
A ht réunion de ht Chambre, l’hon. 

«M. Sutherland, en réponse à une ques­
tion, a déclaré que le gouvernement 
Jtvait sous sa considération la suggen 
tion de placer un portrait à l’huile du 
Roi dans ht salle d'audience de ht 
Chambre.

La Chambre se forme en comité de 
subsides au chapitre des travaux pu­
blics concernant les hAtisses publi­

ques «Ians Ira provinces maririrneii et 
la province «i«» Québec.

L article d>» 5>.j,000 pour un ('*diHc» 
public à L.'-vis a été adopté. Le coût 
lolal «ie la bâtisse sera <!«■ $2/),000.

Sir F. Borden, sur l’article de §20,. 
000 pour les casernes destinées à un 
corps pf riinuient à «Montréal, déclare 
«jue les casernes seront construites sur 
la Ferme Logan et que le coût total 
évalué A §20,000 seront payées 
par les citoyens de la ville de Mont 
real. L’intention du gouvernement 
est d’établir A Montréal tine Bittern 
de garnison et un corps d’infanterie, 
soit deux cents hommes on tout. L’in­
fanterie qui est maintenant à St «lean, 
Québec, sera transférée à Montréal, et 
un corps de cavalerie ira prendre sa 
place A «Montréal.

Les crédits d’Ontario ont ensuite 
occupé l'attention de la Chambre pen 
«hint presque tout le reste de la séance.

Séance du G octobre.
A cette séance, on a discuté longue 

ment les crédits pour les havres et 
rivières à la Nouvelle Ecosse.

L'honorable M. Fielding a donné 
avis des résolutions accordant des 
subsides aux chemins de fer.

Parmi ces subsides, nous trouvons 
les suivants qui concernent le& Can­
tons de l’Est.

Anciens suhnides renouvelés : che 
min de f«v de Lime Ridge, allant au 
nord, a travers les comtés de Wolfe 
et Mégantic, Û0 milles.

Nouveaux subsides : Lime Ridge, 
comté de Mégantic, au pont do Qué 
bec, 30 milles ; extension du Québec 
central à St (Jeorge, aussi de J onction 
Scott au pont de Québec, 81 milles ; 
Montagne ürford, Luwrenceville f« 
Lac Botmllie, Kingsbury A Windsor 
Mills, et Eastman à Pottou, 27 milles ; 
Montréal «t Atlantique, St. Uuillaumi' 
A Rivière Yamaska, 12 mil'es.

Les nouvelles lignes subventionnées 
forment un total de 2,«S32 milles, et 
l«» renouvellement des subsides com 
prend 1239 milles, soit un total do 
4,071.

Cette dépense représente la somme 
de §1 3,027,200 que le gouvernement 
accorde pour le développement de not 
voit»» ferrées.

Les subsides aux ponts s’élèvent A
§150,000.

La province «h* Québec reçoit pour 
sa part la jolie somme de SL 190,000 
comme subsides aux voies ferrées.

Séance du 7 octobre.
En conséquence de la charge faite 

par «Sir Wilfrid Laurier, aujourd’hui, 
contre les requêtes présentées A Is 
chambre, contre la construction du 
Grand Tronc Pacilique, il est bien 
possible que la session soit prolongée 
de plusieurs semaines. Le premier 
ministre a prétendu que toutes ces re 
qut'les étaient forgées.

Mais la tempête a éclaté sur une 
motion de M. Talbot, député de Belle 
chasse, demandant qu’une emjuêtesoit 
tenue devant le comité dr»fl privilèges 
et élections, sur les requêtes qui ont 
été présentées contre le G. T. P., par 
ticulièrement celles présentées par M. 
M alcorn.

L’opposition a proposé un amende 
ment A IVffet d'examiner et de vérifier 
toutes les requêtes. Le chef de l’op 
position dit qu’il n’a aucune objection 
A la proposition du député do Belle 
chasse, et il verrait avec plaisir une 
eii(ju<‘,t«t faite sur toute requête impro 
prmient présentée.

«Sir Wilfrid Laurier appuie l'attitu­
de de son jeune ami de Bellech'isse.

M Borden fuit remarquer qu'il 
voudrait voir le député de B-llechasse 
iimend«»r su motion de fa<;on A ce qu« 
l’enquête porte aur toutes les requêtes.

M. Claike propose alors, secondé 
par M. le colonel Hughes, que la mo­
tion soit amendée de façon A ce qtu 
l’enquête s’étende A toutes les requô 
tes.

MM Gourhy, McCreary, Co 
chrane, B *11, de Piclou et Taylor, 
prennent part A la discussion qui de 
vient très animée, et finalement la 
proposition de M. Clurkn est adoptée.

Lu chambre a ensuite siégé en co 
mité des stibnides.

LA TUBEROULOSE

La première assemblée du sous 
comité de la Ligue du District de St. 
François pour la Prévention de la 
Tuberculose avait lieu à la station de 
police No 1, le 1er octobre au soir.

Etaient présents à rnsuemblée : 
Rév. .1. A. H. Gignuc, Rév. P. L. 
Richardson, le chef de police R. Da­
vidson, MM. L. E. Panneton, C. II., 
N. T. Dussault, R. Wyatt, George 
Delorme, «lames Davidson, les Dru 
Austin, Camirnnd, Frégenu et Wil­
liams.

D;ts lettres d’excuses de ne pouvoir 
««Ksister avaient été envoyées par le 
Rév. Dr Shreve, MM. J. S. Mitchell,
L. A. Bayley et W. S. Dresser.

Le Dr Austin fut choisi pour pré­
sider A rassemblée, et le Dr Williams, 
comme secrétaire.

Le Dr Austin lit. connsître en ter 
mes clairs et précis le but de l’assem­
blée et parla du mouvement qui se 
fait ch /. les homines do la science 
pour trouver un remède A la dange­
reuse maladie de la consomption. Il 
parla de la Ligue formée dans le Do 
minion, dont une succursale vient 
«l’être établie dans notre district.

M. le curé Gignac lit savoir que 
l’Union 8t. Joseph prêterait volon 
tiers sa salle, pour une conférence sur 
le sujet. La première conférence sera 
donnée par M. le Dr J. O. Camirand.

[i y aura probablement des confé 
renecs A la salle de l’Association 
Chiétienne des jeunes gens et A la 
salle des Arts.

L’assemblée c’est montrée favora­
ble A la passation d'un règlement par 
le conseil de ville défendant de cra­
cher.

Nous félicitons nos concitoyens qui 
se sont mis A la tête 'do ce motive 
mont. Il ne pourrait e’en suivre que 
de bons résultats.

O .A. fil TO ü. X .A..
Porto u _ _ Sorte Que Vous MtizIou|oiifs Achates

Giguttiro
ds

A Sainte-Anne de Stukely

M LK CUHK UOUDKKAU BST L’OüJKT 
D UNK SYMTATIIIQUR DKMONSTUA- 
TION DA LA l’AUT DE SKS PAKOlS 
8IKK8.

A l'occasion de son prochain départ, 
le Rév. M. Boudreau, curé de Sainte- 
Anne do Stukdy, a été l'objet, diman 
che dernier, d’une démonstration 
sympathique de la part de ses parois 
siens. Ces derniers lui offrirent une 
Homme assrz considérable et M. Jubin 
au nom de tous, lut l’adresse suivante : 
Digne et vénéré Pasteur,

C’est avec le plus profond regret 
que nous voyons approcher le jour de 
votre départ. Faut il donc que vous 
noua quittiez si tôt ?

Hélas ! la vie a des exigences aux 
quelles nous ne pouvons remédier.

Mais soyez assuré, bon Père, que 
toujours le souvenir de vos bienfaits 
restera gravé dans notre mémoire et 
dans notre cœur. Toujours nous ché­
rirons la mémoire de celui qui a passé 
parmi nous en faisant le bien. En 
effet, depuis que vous exercez le saint 
ministère au milieu tin nous, que 
d’Atnes n’avez vous pas conduites à 
Dieu ! Que de brebis n'avez vous pas 
ramenées au bercail !

Si quelques-uns «le vos paroissiens 
ne savent pas reconnaître l’étendue de 
vos bienfaits, que l’estime et la véné 
ration des autres vous dédommagent 
an peu de ce manque de reconnaissau- 
ce de leur part.

Il est vrai que quelques membres 
de votre troupeau sv sont éloignés de 
vous, mais, plus tard, ils ont reconnu 
leur faute et sont revenus, et vous, 
Ht>iiihlidile au père de l'et f<nt prodi 
gu»», vous l«»8 avez reçus avec bonté et 
leur avez tout pardonné.

D'autres semblent encore sourds à 
la voix du devoir, mais espérons qu’un 
jour ils reconnaîtront aussi leurs torts 
et reviendront A de meilleurs senti 
inents.

Tout départ est triste, toute sépa 
ration cruelle, mais, «juand il nous 
reste au moins quelque chose de l'ab 
sent, (h» l’être aimé parti peut-être 
pour toujours, on accepte avec plus de 
résignation la triste nécessité où l’on 
est «le se quitter. Et «jue de preuves 
de votre dévouement resteront connue 
des monuments A votre g'oiro ! D’a­
bord, cet aqueduc que vous avez fait 
com-truire vous même, pour le«|uel 
vous n’uviz rien épargné, et dont la 
bénédiction compte parmi h»8 plus 
belles cérémonies qui eurent lieu dans 
notre paroisse. Cette belle salle bâtie 
lepuis que vous êtes ici, qui nous 
était si nécessaire et dont nous appré­
cions si fort l'utilité.

Partout nous retrouvons d«»s mar­
ques de votre générosité et nous vous 
en remercions avec illusion, M. le 
curé.

Non content de nous diriger vous- 
même vers le bien, vous fîtes prêcher 
doux retraites dont les fidèles profité 
rent pour leur plus grand bien et pour 
lesquell«js ils vous sont très reconnais 
sauts.

Vous avez ensuite introduit dans les 
familles ce livre admirable “Le Livre 
de tous" qui est une théologie popu 
luire et A la portée de iIkcuii. Ce 
livre, comme uo inaRre habile et 
puissant, en même temps simple, nous 
enseigne une morale élevée et ficih». 
Et vous, comprenant son importance 
pour notre instruction, 1’hv«z vite f vit 
pénétrer dans nos demeures.

Grâce aussi A votre snge adminis­
tration, la dette de la fabrique est 
pnyéo et nous en sommes heureux et 
nous vous en féimitons.

Enfin, vos bienfaits sont trop nom­
breux {lotir que nous puissions les 
énumérer. N'ius ne pouvons vous 
énumérer «jun très faiblement notre 
sincère reconnaissance e.t h^s vœux ar 
dents .{ne nous foi mous pour vous.

Di«-u senI, bien-uirné père, peut vous 
donner une récompense digne de tous 
les sacrifices «jun vous vous êtes impo 
sés pour notre bien spirituel et tempo 
rel.

Nous le su {«{liions do vous accorder 
tout, le bonheur désirable ioi bas, nous 
lui demandons aussi le rétablissement 
complet de votre santé, afin que vous 
puissiez porter A d’autres les saints 
enseignements que vous savik si bien 
développer dans les âmes.

Qui» nos vœux et nos eoubaits vous 
accompagnent, Vénéré Père, et puis­
sent ils vous porter bonheur.

Nous vous prions, M. lo Curé, d’ac 
cepter ce faible cadeau, que nous vous 
«dirons comme un g'tge de notre véné­
ration et de notre reconnaissance, et 
de lions donner une dernière fois vo 
t.re bénédiction.

ASSURANCE.
Prémunissez-vous contre le feu en tenant 

votre propriété bien assurée à un 
bureau sûr.

W. S. DRESSER & CO.
29 CARRE STRATHCOMA,

SHERBROOKE.
«TBURBAU BTABLI IN 1876.( i trnutiEAi

i

Vente Spéciale de Pianos Droits Neufs et d'nn peu en Usage
Nous avons environ 28 pianos droits d’occntion, qui ont été loués 

à Hatley et A d'autres lieux de villégiature, cette saison, et sont 
maintenant eu vente t\ TRES BAS PRIX à des acheteurs immédiats, 
pour livraison vers le 80 septembre. Heiutzman & Co., Morris, Ber- 
Un, et Wilson, en noyer, chêne et acajou. Plusieurs de ces pianos ont 
été en usage moins de trois mois et sont comme neufs D’autres ont 
été en usage d’un an ii trois ans. Nous vendrons ces pianos i\ aucun 
prix raisonnable, si la commande est faite tout de suite, et nous pou­
vons vous envoyer une liste complète avec prix, si vous voulez nous 
envoyer votre adresse. Les Pianos et les JHarmoniums de l’Eximsi- 
tion de Sherbrooke qui ne sont pas vendus peuvent être vus il notre 
magasin, et les prix d’exposition seront maintenus jusqu'au 1er octo­
bre. Si vous avez besoin d’aucune sorte de piano ou d'harmonium, 
cet automne, éorivez-nous maintenant, ou venez nous voir dans le 
cours de ce mois.

H. C. WILSON & SONS
63 Rue Wellington, SHERBROOKE. - Succursale à Magog.
M. le Curé, visiblement ému, sut 

dire à ses fidèles paroissiens combien 
il appréciait Ina témoignages de sym­
pathies qu’ils lui exprimaient, et les 
assura que toujours leur souvenir res­
tera gravé dans son âme. Il leur ex 
prima le regret qu’il éprouvait de les 
«juitter et leur dit que le bien qn'il 
avait fait dans la paroisse n’était rien 
en comparai-ton de celui qu’il aurait 
voulu f tire. Il leur dit aussi qu’il 
était houreox de pouvoir se rendre le 
témoignage qu’il avait toujours fait 
tout ce qui dépendait do lui en vue de 
rendre aa parobs » prospère. En ter­
minant, il les remercia du magnifique 
cadeau qu’ils venaient de lui faire et 
leur donna une dernière fois sa béné­
diction.

Tout h» monde était ému et « h icun 
reçut cette bénédiction comme la der 
nière qu’on reçoit d'un père vénéré.

Le révéretni monsieur Boudreau 
cesse d’exercer le saint ministère pour 
cause de santé ; son départ cause un 
profond regrçt A ses paroissiens ; sa 
perte est vivement sentie, d'autant 
plus que depuis quelque temps sa san 
té est chancelante.

C’était nn prêtre dévoué, zélé, ar­
dent, inf itigable, il se mettait volon 
tiers on tête des grands mouvements, 
D'épargnant ni «es veilles, ni son tra 
vail. Il a fait beaucoup de bien A 
Ste-Anno ; mais malheureusement 
tous n'ont pas su l’apprécier.

Nous lui souhaitons le prompt et 
pat fût rétablissement de sa santé 
ainsi qu’une longue suite d'années.

Chers messieurs.—Ceci est pour certi­
fier que j’ai été troublé pur une maladie 
de reins durant quinze ans.

«l’ai fait usage de trois bouteilles de 
votre LINIMENT «MlNARD et je suis 
complètement guéri. 11 me fait infini­
ment plaisir de le recommander et je 
vous autorise à faire usage de ce certifi­
cat de la manière que vous le jugerez à 
propos dans l'intérêt de votre excellente 
médecine.

ROBERT R088.
Deux-Rivières.

GRAND.TRUNKrs^mft

Des Prix Spéciaux de Colons
PASSAGE SIMPLE DE SECONDE 

CLASSE
Bons jusqu’au 30 Novembre 1903

A.’VIS
K»t par le présent donné parle soussigné que 

demande sora faite par lui dans lo cours ordi­
naire nu conseil do ville pour la permission 
d'érig-r une cliauiiiéro & vapeur sur les lots 
numéros 177-174 ou aucun d'eux, dans le quar­
tier Sud du In dilo cité, savoir :

C. VV. BUVANT, 
Sherbrooke, 7 octobre 1903.

(1ANADA. Province do Québec, District da 
> 8t. François, en la cour do Circuit, No 809. 
1). McManntny, Demandeur vs. T. Pelletier, 

Défendeur. Mardi, vingtième jour d'octobre 
mil nouf cent trois, à dix heure* de l'avant- 
midi, à la résidence du Défendeur susdit, &4 
rue Bull, en la cité do Sherbrooke, seront ven­
dus par autorité <lo justice les effets saisis en 
cet t e cause, savoir : Un cheval blanc, un che­
val rouge, voitures do charge, harnais, etc. 
Conditions de vente, argent comptant. 

Sherbrooke, 9 octobre 1903.
TANCKKDK BIRON, H.C.8.

Defense d'avancer
Je, soussigné, donne par le présent avis que 

je no serai pits responsable d'aucune detto 
contrneléo en mon nom par mon fllo, Philippa 
Pelletier, sans un ordre signé de ma mnin.

MAGLOIKK PKLLKT1 KH. 
Shorbrooke-Kst,‘JOsept. 1903.

) $45.00 
$47.50

$50 00

Pour la Colombie Britanbiuo, la Californio, 
le Colorado, etc.

Colorado Springs.....................
Denver, Col.............................
Missoula, Mont............... .........
Spokano, Wash........................
Portland, Ore............................
Vancouver. B. C.......................
llossland, B. C......
San Francisco. Cal,
Los Angeles, Cak..
CHAR * DORTOIRb DIS TOURISTES 
Outre lo prix do passage, une petite somme 

est chargée pour l'iictminmodemunt des lits,

Excursion Jour d'Actions de Grâces
Partant les 14 et 15 Oct, retour lo ou avant 

lo 19 Octobre.
PRIX : UN PA8PAGU] SIMPLE 

POUR LBJ VOYAGE.
Pour billots, réserve de wagons-dortoirs,etc. 

adrcNsoz-votiN *
C. H. FOSS,

Agent, do ville pour passagurs ot billots,
2 ruo Wollington, Shorbrooko.

de paquebotsAVIS - Billets 
vendus aux taux les plus 
pour toutes les lignes.

bas

-A. -VXJJSTJDJRE
K ablisscmont de rtdlurooL do livres blnn"*, 

tenu par lo soussigné. Possession immédiate.
H. M. TOMLINSON, 

Shorbrooko.

TERRE A VENDRE
Ferme de 40 acres â vendre, au canton de 

Brompt on. fc 31 do Windsor Mills, à 10 milles 
do Hhorbrook>- ; bonne maison ot gmng » : 6Ui- 
ble nu Houbohscment ; pâturage avec bonne 
eau et toute défrictiéo. Sera vendue i bon 
marché ot a dus condit ions faciles.

FRANK HAN K IN.
Windsor Mills.

FERME A VENDRE
La forme connue sous lo nom do l’ancienne 

ferme Goddard, à 44 milles de Sherbrooke, sur 
le chemin d*Ascot Corner, 200 acres, dont la 
moitié fortement boisée. Hem vendue «mm 
plèto ou divisée. Conditions faciles. B'odros 
scr à

JAB H. WOODWAWl'

Une grande terre dans ürford, près des llml 
tes do Bherbrooko, une autre grande terre ot 
loin à bâtir près du terrain do l'exposition, i 
Sherbrooke, et doux belles résidences on nrl 
que, à Sherbrooke. Agent,

J. A. AHCHAMBAULT.
Notaire

-A.'VIS
Comme le suis le seul propriétaire do "Lu 

Pointe à Caron,’’ a Oarthby, prière a toute 
personne voulant achoter du terrain ou oon 
tracter pour du bois, do s’adresser a moi.

AUGUSTE BOUHBKAU. 
Victoria ville, 3 novembre 1990.

ON A BESOIN—D'un monslei'r ou d’une da­
me de conilance dans chaque comté pour ad 
ministrer les affaires pour une maison ancien­
ne de position flnanoièro solide. Un salaire 
reg lier, bonâ fide, de $18.00 par semaine pavé 
par chèque tous les lundis avec toutes les dé­
penses dire etement du bureau principal. Ar­
gent avancé pour les dépotées. Mettez enve­
loppe adressée : Manager, 30’) Caxton B’.dg , 
Chicago.

LES JEUNES MERES
at spécialement celles qui sont pâles et faibles par la venue 
«.run bébé, ont besoin des effets toniques et stimulants de ce 
^rand tonique,

“Vin «Saint-Lebon”
Il tonifie la digestion—rend abondante l’alimentation du 

bé*!«é -chasse la dépression et la langueur—adoucit et calme 
les nerls surexilés—aiguise l’appétit et amène un profond 
sommeil réparateur.

Bien différent de nombreux autres vins, le uVln Saint* 
Lebon *’ convient parfaitement îiux femmes—et ne dérange 
pas la digestion. Il est connu dans toute l’Europe, et est 
prescrit par tous les médecins de tous les pays connue comme 
étant un tonique idéal.

Pu vente chea tous Us pharmaciens.

A vendre par les pharmacien», ica ép'olera et aux hôte’a.
F. X. ST. GHARLB3 & OIB-.

F piciers en gros et Importateurs de Vira.
257 rue St Laurent, MONTREAL.

Demandez le OatalORae. SBULB AG8NT8 POUR LB CANADA.

ON A BESOIN,—D'une personne honnête 
pour voyager pour une maison solidement 
établie dans quelques comtés, a visiter les 
marchands de détail et les agenlt. Région lo­
cale. Salaire, 91,024 par année et dépenses, 
payable a raison do flO 70 par semaine en ar­
gent ot dépenses avancées. Position perma­
nente. Affaire « prospères et abonnante». 
Mettez dans votre réponse une enveloppe 
adressée. Standard House, 315 Caxton Blog., 
Chicago.

ON A BESOIN.—De plusieurs personnes de 
caractère etde bonne réputation dans chaque 
état (une dans ce comté requise) pour repré­
senter et annoncer une riche maison d affaires 
depuis longtemps établie, sur des nanefl solides 
quant aux finances. Salaire. |21.00 par se­
maine avec déoenses en sus, le tout payable 
en urgent directement chaque mercredi, du 
bureau-chef. Cheval et voiture fournis lors­
que nécessaire Reférenoes. Mettez une en­
veloppe adressée. Colonial Co., 334 Dearborn 
St., Chicago.
ON A BESOIN—DK PLUSIEURS PERSON 
nos travaillintes dans chaque province pour 
voyager pour uno maison établie depuis ouzo 
ans, ayant un fort capital, pour visiter les 
marchands et les agents au sujet d’une bran­
che do commerce prospère. Engagement per­
manent. Salaire au comptant toutes les se­
maines do 918-00 et toutes dépenses de voyage 
et comptes d'hétel avancés en argent chaque 
semaine. Experience pas essentielle. Men­
tionnez références et envoyez enveloppe 
adressée. THE NATIONAL, 334 Dearborn St, 
Chicago.

ON A BESOIN—DR PLUSIEURS PER- 
sonnes de caractère et de benne réputat ion 
dans chaque état (une dans co comté requise) 
pour représenter et annoncer uno maison d'af­
faires depuis longtemps établie et puissante 
d'une position financière solide. Salaire. 921.00 
par semaine avec dépenses on sus, tout paya­
ble en argent directement chaque mercredi du 
bureau principal. Cheval cl voiture fournis 
lorsque nécessaire. Références. Mettez en 
veloppe adressée Colonial, 332 Dearborn St, 
Chicago.
ON DEMANDE-UNE PERSONNE HON- 
nôte pour voyager pour uno maison bien éta­
blie dans quelques comtés, en s’adressent aux 
marchands de détail ot aux agents. Terri tolr 
local. Salaire, #1,024 par année et les dépenses, 
payable 919.70 par semaine en argent ot dépen­
ses avancées. Position permanente. Affaires 

»ères et abondantes. Standard House, 334 
born St. Chicago,

ON A BESOIN—D'UN HOMME OU D’UNE 
femme do confiance dans chaque comté pour

payé par chèque tous les mercredis, avec 
toutes les dépenses, directement du bureau 
principal. Argent avancé pour dépenses 
Manager, 340, Caxton Bldg.. Chicago.

THEATRE CLEMENT.
TIEOEMAMN t BENNETT

Présentent l’excellente comédie on 1 actes

When We Where 
Twenty-Oae

(Par H. V. ESMOND.)
Représentée comme la plus grande eonn^lio 

du siècle par la presse «le Londres, do.New- 
York et de Roston, avec leur compagnie spo 
cialement choisie de New-York, telle que «ion 
née au Théâtre do la Comédie, à ixtndre», et 
au Théâtre Knickerbocker, a New-York.
PRIX SPECIAUX POUR CETTE GRANDE 

ATTRACTION :
25o, 50o, et 75o. Loges $1

Canada, \
PROVINCE DE QUEBEC, \

District do St, François. /
Dans la Cour de Circuit, dans et pour le 

comtt de Stansteail, à Stanxtead Plain.
No 2,103.

WILLIAM W. TRUK ot JOHN R. A1K1N, 
les doux do la ville do Newport, dans l’état 
du Vermont, l’un des Etats Unis d’Amé- 
rique, et SABIN 1). WATERMAN e»i 
RALPH J. HUNT, lus deux du village «lo 
Rock Island, dans ie circuit do Stansteail, 
marchands do quincaillerie, et comme tels 
faisant affaires 4 Reck Island susdit, so«is 
rs nom ot r ison sociale do ."Rock island 
Hardware Company,”

Demandeurs,vs,
H. J. T ACE Y, ci-devant du canton «le Stuns 

lead, dans le clrcu't. do Stansten'i, mainte­
nant absent du «Mille province,

.. Difendeur.En vacanck.
DEVANT A. N. THOMPSON, O.C.C,

11 est ordonné au défendeur do coniparuttre 
dans le mois.
Stanstead Plain, P. Q.. lt octobre 1903.

A. N. THOMPSON.
(LC. C.

Avis est par lo présent donné que James K. 
Taylor, de la ville do Magog, dans lo district 
de St-Françols, dans la Province do Québec, 
hôtelier, s'adressera au parlement du Canada, 
â sa prochaine «ossion, pour un bill do ivorce 
d’avec son épouse. Dame Mina Jane Pacxard. 
aetueilemcnt résidant on la cité do Boston, 
dans l'état du Massachusetts, l'un «tes Etats 
Unis d'Amérique, pour cause d'adultère.

Daté a Mngog, province do Québec, co 8ème 
jour d'aortl 1903.
0m GATE, WELLS & WHITE, 

Solliciteurs du demandeur.

Quebec Central
i R A I L WA V

Horaire pour l'Automne et l'Hiver.

Le et après lundi, S Oet. 1903,
LES TRAINS CIRCULERONT COMME SUIT :

quittcnt riikhiiuookk
EXPRESS DE ROSTON ET NEW YORK 

Laisse Sherbrooke 7 30 a. m. (tous les jours ex 
copié lo dimanche), arrive Lévis i 10 p. ni., ar 
rive Québec 1,15 p. m. Chars Pullman de 
Springfield a Québec ut char Pullman de lies 
ton 4 Sherbrooke, faisant connection avec le 
char Pullman do Springfield a Québec.

Notk—Is> char Pullman laissant New York 
lo t-umedl ne su rend pas plus loin que Newport 
le dinmnnho matin.

PASSAGER—Laisse Shcibrooke 3 50 p. ni. 
(tous les jours excepté lo dimanche), arrive 
Lévis 8.58 p. m„ arrive Québec 9.(KI p. ni.

ACCOÀ1MODATION — l-alsso Sherbrooke
9.30 p. ni,, arrive l-évis 7,00 a. m., arrive Quo- 
hoc 7 15 a. m. tous les jours excepté le dimuu 
cho.

Aussi convois faisant correspondance r la 
division do Mégantic.

AKK1VKNT A MIIKKIIKOOKK
EXPRESS DE NEW YORK—Laisse Québec

2.30 p. m., laisse 1 évis 3.00 p. m . arrive Shor­
brooko 8.45 p. m. Chars palais Pullman de 
Québec 4 Springllicld, faisant connection a 
Sherbrooke avec lo char Pullimwi pour Roston 
tous les jours excopte lo dimanche.

Notk—Lo char Pullman laissant Québec le 
samedi fait connection 4 Springfield avec le 
char Parloir, arrivant à Now York 2.15 p, ni., 
au lion do 11 25 a. m. comme les autres jours.

PASSAGER—Lalsso Québec7.30 a.m . laisse 
Lévis 8.00 a. m„ arrive Shorbrooko 1.2G, tou-; 
les jours excepté lo dimanche.

ACCOMRIODATION—Isiisso Québec li.'tt) p. 
m„ laisse Lévis 11.45 p. m., arrive Sherbrooke 
9.10 a. m„ tous les jours oxconlé lo diumnclic.

Pour tableaux horaires, billets ot autres in 
formations, (uldrossez-vousà aucun dits agents 
do la compagnie.
FRANK GRUNDY, J. II WALSH.

Gérant général. A. G. P,

I_ _ _ _ _ _ _ _ _ . R.
----Arrangement* d’KLô —

LB 22 JUIN 1903.
LiOS convola circulent tons les Joum 

excepté le dimanche, et lorsque 
marqué autrement.

LES TRAINS QUITTENT SHERBROOKE. 
LE TRAIN-POSTE - A 5.00 a. m. pour St. 

Johnebury, Conoord. N. H.. Nashua, 
Worcester, Boston. Hprlngfled. Now York. 

L’EXPRESS DE NEW YORK—Wsu Slmr 
brooko Û.5U p. m„ arrive New York 7.(»s a. 
m„ tous les Jours excepté lo sam «il. 

MELE—Laisse Sherbrooke 10.00 a. m„ arrive 
Newport 12.10, faisant connection avec 
l’express pour Boston.

L’EXPRESS DE NUIT, régulier 9.35 p. m. 
vjoncora. «. n , woreeler, Roston, j»oui 
White River Jet.. Springfloid. vow York 

EXPRESS—Laisse Shorbrooko li.35 a. ni., ar 
rive Boston 8.00 p. m.

ARRIVENT A SHERBROOKE. 
L'KXPRKi*S laisse Boston 1.00 p.tu., St-Johns! 

bury 7.55 p.mM arrivant 4 Shorbrooko 11.15 
p. m.

L’EXPRESS DK NUIT laisse Roston 8.30 p. 
m., Concord 10.45 p. m.. Now York 4 00 p. 
m.. Springfield 8 15 p. m., St. J« husbury 
3.18 a. m., arrivante shorbrooko 0.40 a. m., 
excepté le dimanche.

ACCOMMODATION, lais-e Conoord. N. H.,
6.00 a. ni., via Plymouth, SL Johnsbury 
10.45 a. ni., arrivant à Newport 12 33 p. m., 
faisant oonnootion avec l'accommodation 
laissant Newport * 1.00 p. m., arrivant 4 
bherbrooko 4 3.05 p. m.

LOCAL—Laisse Newport 7.35 a. m., Nortii 
Hatley 8.40 a. m., arrive Shorbrooko 9 10 
a. m.

NEW YORK EXPRESS - Laisse New York
9.00 p. m., arrive nherbrooke 8 40 a. ni.

D. J. FLANDERS,
AsrL «rén. pour voyageur» «t billets.

INTERCOLONIAL
P Al L W A Y

Le et aprèfi ie 11 octobre 1003, les 
trains feront le service tous 
les Jours (dimanche ezoep 

té) comme suit :
No. 34—L’Express maritime quittera Mont­

réal tous les leurs, excepté le samedi, à 12.00 
heures (midi), pour St. Jean, N. B., Halifax,
N. K. Sydney et autree endroits dans les pro­
vince* maritimes.

No. 33—L'Express maritime venant des en­
droits cl-dessus mentionnés arrivera on gare

• VO jvuao, UtUlOUUUU CLAVUy LU m

vant arriver 4 Lévis 41.15 p. m.
No. 149—L'Express partira do Lévis tous los 

(ours, dimanche excepté, 4 7.30 p. m., devant, 
arriver 4 Montréal 4 5.30 a. m.

No. 150—L'expres pour Lévis part tous les 
Jours, dimanche excepté, 4 11.45 p. m„ uour 
arriver a Lévis à 6.50 a. m., ot correspondre 
avec l'express en route pour CutupbollUm, 
N, B.

No. 146—L'Express pour Nioolet partira tous 
les Jours, dimanche excepte, 4 4.40 p. m

No. 145—L'Express de Nioolet arrivera tous 
les jours, dimanche excepté, 4 Montréal. 4 
10.36 a. m.

No. 153—L'Express quittera Lévis tous les 
fours dimanche excepté, 4 4.20 p. m.,pour ar­
river 4 Montréal 4 10.00 p. m.

Des wagons-vestibules et des wagons-dor­
toirs et réfectoires et dos wagons do première 
classe sur l’express maritime. Wagons-dor­
toirs sur toute la ligne entre Montréal et Ha­
lifax. Tous les tr 
ro de I'KnL

D. POTTINQKR, 
Gérant général.

Monoton, N. B., 9 oct. 1903.
H. A. Price, agL asst-général des passagers, 

143 ruo SL Jacques, Montréal ; Jas. Hard well, 
aast.-agt-général du froL «idillco du Board of 
Trade, Montréal ; bureau de billots de la cité. 
143 rue 8L Jacques, Montréal.

ns olroulent d'après Thon-

0485718638
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7746



La preference
La préférence accordée ptr lea méde» 

cin» au célèbre spécifique français IÎAU* 
ME K11UMAL, est due à son action ra» 
pule et énergique dans les cas de rhu- 
aie», toux, grippe, bronchites graves. 
Le soulagement est immédiat, la guéri* 
son certaine.

NOTES LOCALES

— Le prochain terme de la Cour 
Supérieure doit s’ouvrir demain.

— Le conseil de ville se réunira 
lundi soir, le 12 courant, pour s’occu­
per rte la revision îles listes électo 
raies

— L“« recettes du bureau du Keve 
nu de l'Intérieur, pour le mois de 
septembre dernier, ont été de $30, 
r>34 70

— Dimanche prochain, À la caillé 
drale, on fera la solennité de Saint 
Michel, patron de la cathédrale et du 
diocèse.

— M. J. W. iiuike a donné sa rési 
gnation comme président de la Com* 
pagnie du Chemin de fer des rues «le 
Sh-rbrot ke, M. Lluike demeure à 
New Yotk,

— M. le curé Giguac, comme faisant 
suite a la visite de sa paroisse, devait 
visiter, cette semaine, les manufactn 
res cil sont, employés beaucoup de 
Canadiens français.

— M. L. A Dufresne, ingénieur 
civil, a confié à M. F. Godbout la 
construction d'une belle résidence, rue 
King, sur le terrain qu’il achetait, il 
y a que lu ne temps de Dame veuve 
Thomas G i iHi1 h.

— On annonce pour mercredi, le 14 
octobre, une remarquable comédie, 
intitulée '•‘When We Were 21", au 
théâtre Clement. L’suteur s’est mon 
tré fort dramaturge er. donnant cette 
pièce au théâtre. Des meilleurs 
critiques de Niw Yoik ont vanté son 
mérite littéraire. Elle a remporté de 
très grands succès dans la métropole 
des Etats Unis. La pièce est jouée 
par d’excellents acteurs.

— M John Muldoon, domicilié sur 
la me Wilson, a été victime d’un gra­
ve rccident, mardi matin, en suivant 
une procession funèbre. Son cheval 
prit la peur et sa voiture alla s’em 
iiarrasser dans une autre. M. Muldoon 
fut jeté à terre par le contre-coup. En 
loinlmnt il s’iniligea des blessures 
graves à la tête. On fut obligé de 
mander immédiatement un médecin 
et M. le curé Fisette, fie IVglùo St. 
Patrice. M Muldoon fut transporté 
à sa résidence par l'ambulance. Son 
état paraît très dangereux.

—Sous le titre : “Avocat cousu ré", 
on lit dans une dépêche de Shorbroke 
a /,a Patrie, de Montréal : Sher 
hrooke, 7.—M. L. C. Bélanger, C. R., 
a porté plainte, ces jours derniers, 
devant le barreau du District de St. 
François, contre M. Chs. C. Cabana, 
avocat. Il l’accusait d'avoir écrit a 
Ellsworth Ennis, beau frère de M. 
Bresse, une lettre dérogatoire à l’hon­
neur professionnel. La plainte de M 
B danger a été entendue hier. M. 
Ou bail a a été censuré. On dit que M. 
Bélanger, pour venger son honneur, 
intentera des procédures judiciaires."

— Les funérailles de M. Fitzgerald 
ont eu lieu jeudi matin, à l’église St. 
Patrice. Le service fut chanté par 
M l’abbé E C. Fisette, curé do la 
paroisse, assisté de M. l’abbé Gagnon, 
comme diacre, et de M. l’abbé Mar 
cotte, comme sous diacre. U y eut 
chant remarquable par le chœur de 
l’église St. Patrice, sous la direction 
de M. A. Genent. Les porteurs étaient 
MM. Jos Gauthier, F. Grillith, D. W 
Stonson, Alfred Lanctôt, J. Heney et 
J Jutras; les porteurs du poêle, 
MM. D. McManamy, W. Murray, 
C. A. E. Lefebvre, T. A. Bourque, 
John Leonard et J. S. Broderick. Le 
directeur des funérailles était M. M. 
T. Stonson. L’enterrement eut lieu 
au cimetière St. Michel.

—Les amis de M. J. W. Paradis, 
comptable de la maison T. A. Bour 
que, lui ont fait une jolie démonstra­
tion À l'occasion de son mariage. La 
fête eut lieu, samedi soir, au restau 
rant Victoria. Le patron de M. Pa­
radis, M. T. A. Bourque, lui présenta 
un magnifique ameublement do salon 
et ses amis un ameublement do salle 
à manger. La présentation fut faite 
par M. S. llobitaille, de la maison 
T. A. Bourque, qui sut rendre parfui 
tement bien la pensée et les meilleurs 
souhaits de tous les amis du héros de 
la fête. M. Paradis répondit dans les 
termes les mieux appropriés et renier 
cia bion cordialement ceux qui avaient 
organifé cette démonstration stlec 
tueuse accompagnée de jolis souve 
nirs. Cette fêto intime fut suivie d’un 
banquet. Les tables étaient chargées 
de rafraîchissements délicieux et 
d'excellentes liqueurs. La joyeuse 
réunion d’amis s'amusa ensuite une 
partie de la nuit à faire du chant et 
iio la musique.

— Le major général Dundonald, 
comniHiidant en chef de la milice ca 
nadienne, a quitté notre ville, mercre 
di, apiès avoir fiit une inspection mi 
nitieuse de l’école de cavaler.e. Il 
s’est montré très satisfait des exerci­
ces qui ont été exécutés eu sa présen 
ce. Mardi après-midi, le major géné 
ral Dundonald fut invité À une ré 
caption tenue en son honneur, à la 
résidence du It. col. A. N. Worthing­
ton. Le Dr Pelletier, M. P. P., Mme 
Pelletier et une brillante réunion an­
glaise furent invités à cette réception. 
Dans la soirée, Lord Dundonald oc­
cupait une loge, au théâtre Clement. 
Ln It.-col. Fraser et les officiers du 55e 
bataillon, l'invitèrent à on souper au 
club St-Georges, après le théâtre. 
Tous les officiers de l’école de cavale­
rie étaient présents. Avant son dé 
partie major général Dundonald fit, 
une seconde visite a l’école de cava­
lerie, accompagné des lieutenants-Col. 
Roy et Worthington, du major Nelles 
et du capitaine NtWtou. Plusieurs 
nouvelles recrues se sont inscrites à 
l’école de cavalerie.

CtJ3L
fertoU

— — — »

— Les é!èves du High School ont 
furmé une association athlétique Le 
23 courant, ils exécuteront d*-* jeux 
sur le champ tie Mars. I1 y aura des 
prix pour les vainqueurs.

—Après l'évaluation du printemps 
dernier, les évaluateurs demandèrent 
à être payés $150 chacun pour leur 
travail. Le comité des finances vient I 
de décider qu’à l'avenir leur salaire! 
sera fixé êt ne dépassera pas $100 
pour chaque évaluateur.

SÜIUIDL A L HOTEL ST. JAMES

Un homme dont 6n ne commit pas 
bien le nom, mais qu’on croit être H 
S. Sterling, de North Hatley, a été 
trouvé mort dans sa chambre, A l'hô 
tel St. James, près de In gare du 
Grand Tronc, la nuit dernière.

L'individu était venu à Sherbrooke, 
lundi. Sa conduite avait été trouvée 
singulière et remarquée par un certain 
nombre de personnes. Le pauvre 
malheureux s’est donné la mort en 
avalant de l’acide carbolique. On a 
pu le constater seulement à la senteur.

La Dr Gadbois, député-coroner, et 
la police furent avertis. Le corps fut 
transporté à la mot gue.

Le défunt pouvait avoir une cin­
quantaine d’années. C’était un hom 
me au tient b'-ond. Il portait une 
moustache.

Conseil de Ville

5 octobre 1903.
Assemblée mensuelle régulière du 

conseil, sous la présidence do Son 
Honneur le maire Far well. Tous les 
conseillers sont présents.

Après les «flaires de routine, on 
traite la question de la lumière élec 
trique, qu «stion qui devient épineuse 
et dans laquelle des intérêts considé­
rables sont en jeu.

Son Honneur le maire Faiwell 
produit devant lo conseil la corres­
pondance échangée â ce sujet entre 
lui et le juge White, président de la 
Sherbrooke Power, Light and H»?at 
Company.

Le conseiller McManamy serait 
disposé â faire une oflYu de $200,000 
â la compagnie d'éclairage pour sa 
propriété, il fait une motion à cet 
effet, secondé par le conseiller Olivier.

Le conseiller Fraser propose comme 
amendement que la question soit 
soumise au vote des contribuables. Il 
est secondé par le conseiller Wilson

Le vote sur l’amendement est pris 
connue suit : Pour, les conseillers 
Fuller, Fraser, Wilson et Royer. 
Contre : les conseillers Lanctôt, Mc- 
Maiminy, Olivier, Caron et Codère.

Le conseiller Gate, étant un direc 
teur de la compagnie, s’était abstenu 
de voter.

Lo conseiller Denault considérait 
l’offre de $200,000 trop haute ; il 
aurait approuvé une offre de $150,000.

La motion est adoptée.
On devra avoir une réponse de la 

compagnie dans une semaine.
Il se fait beaucoup de mauvais 

sang nu sujet de cette question. On 
navigue, il faut dire, vers l'inconnu. 
Après tout, il faudra le vote des con­
tribuables pour décider de l’opportu 
uité d’assumer la responsabilité de 
l’éclairage électrique.

Cette séance fut longue. Il passait 
minuit lorsque l’ajournement fut pro 
posé.

Letondre et Larue, vicaires à la Ca 
thé-irale, bénissait l’union au milieu 
d un concours considérable de parents 
et d'amis de M. le Dr W. Bégin, de 
Windsor Mills, avec Mlle Georgette 
Furest, fille de feu le Dr Isaïe Forest. 
Le marié fut accompagné à l’autel par 
son père. M. Théo. Bégin, de Windsor 
Mills, et la mariée par son frère, M. 
Ludger Forest, médecin dentiste de 
notre ville. Pendant la cérémonie 
religieuse, la musique fut exécutée par 
M. L. E Codère, chef comptable de 
la maison Codère, Fil» et Cie, et le 
chant par notre populaire cantatrice 
Mme Chs. Beaudoin.

Le déj* liner do noce fut servi à la 
résidence de Mme Vve Forest, mère 
de la mariée. Les nouveaux époux 
ont reçu de très nombreux cadeaux. 
M. et Mme Bégin sont partis pour un 
voysge de noce â Montréal, Toronto, 
NiHgara, Buffalo et New-York. Ils 
furent accompagnés à la gare par un 
nombreux groupe d’amis qui leur réi­
térèrent leurs meilleurs souhaits avant 
leur départ.

—Le même jour, M. J. W. Paradis, 
comptable de la maison T. A. Bour 
que, épousait â l'église St Jean Bap 
liste, Mlle Délia Leclaire. Leur 
union fut bénite par M. l’abbé Emile 
Chartier, du Séminaire de St Hyacin 
■ h1, assisté de MM. les abbés E. 
Vincent et Ed. Brouillet. Le marié 
fut accompagné à l'autel par M. E 
Chartier, du Revenu de l’Intérieur et 
la mariée par son père, M. Albert 
Leclaire. Le chant et la musique de 
l’orchestre furent exécutés par un 
chœur composé d’amis des jeunes 
époux. Le déjeftner de noce fut servi 
â la résidence de Mme Vve Leclaire 
où se réunirent de nombreux amis 
pour présenter leurs félicitations aux 
nouveaux époux. . M. et Madame Pa­
radis reçurent de nombreux cadeaux. 
Us sont partis en voyage de noce à 
Boston et New-Yoïk. Beaucoup de 
leurs amis se réunirent à la gare pour 
leur souhafter un heureux voyage 
Nous offrons aux nouveaux mariés nos 
meilleurs souhaits de bonheur et de 
prospérité.

CASTORIA
Pour Bébés et Enfant*

La Sorte Que Vous Avez Toujours AcW
Porte la 

Signature de

Nouvelles des Cantons de T Est

ST. F. -X. DE BROMPTON.
— M. Vital Morin, un ancien oitoydn de 

S mi-Franç >i»-X ivjer de Urotnpton est dé 
oedé t-amedi, à un Ago avancé.
WATERVILLE.

—M. Jonathan Leavitt, ancien citoyen 
d- Compton, e»t décédé, h Wa 
le. k die, & l’Ago de 85 uns et 3 mois.
WATERLOO.

— Le Waterloo Advertiser annonce quo lo 
Dr Comeuu, de Farnham, sera de nouveau 
candidat dans Misaisquoi aux piodiainca 
élections fédérales.
BROMITON VILLE.

—Plusieurs citoyens do Hromptonville 
ont ohiiuu du lieutenant-gouverneur l'in 
corporation d'un club sous le nom du “The 
Broniptonville Musical Club” avec leur 
fonds soûlai de 82,000. Les buts de l'Asso 
eut ion sont : Récréai ion, réunions sociales, 
amusements réunions musicales et concerta, 
établissement do sallas de billards, lectures, 
etc.

PERSONNEL.

—Milo Lena Fisetti» est «u promo 
nude à Ottawa.

—M. le juge Lcniioux n’a pu aortir, 
ce» journ ci, par «uito d'une indispo 
sition

—Notre concitoyen M. F. H. Hé­
bert est de retour de son voyage aux 
Etats Unis.

—M. A. P. Lomas est de retour 
d’un voyage à New-York et autres 
villes américaines.

—M. Emile Rioux, avocat, est allé 
â Montréal, cette semaine, pour «flai­
res professionnelles.

— Mme üadbois, épouse du Dr A. 
Gadboie, avec son enfant, est allée en 
promenade à la Rivière du-Loup.

— M. E. Joly de Lotbinière, avocat 
à Québec, et M. H. T. Henekor, avo­
cat a Montréal, étaient en ville cette 
semaine.

—Nous regrettons d’apprendre que 
M. le Prof. Do Bellefontaine est rete­
nu ch- z lui par la maladie depuis 
environ une semaine.

—M. l’abbé Emile Chartier, du 
séminaire do St-Hyacinthe, est venu 
faire visite h ses parents, avant son 
départ pour Rome et Lille, France, 
où il so propose do faire quatre ans 
d’études.

MARIAGES.

—Mardi matin, la Cathédrale, M. 
l’abbé P. A. Bégin, professeur au Sé­
minaire, assisté de MM. les abbés

La Surdité ne Peut pas Etre 
Guérie

ST. THEODORE D’ACTON.
—Vendredi, le 2 octobre, le vent a fiit 

tourner un papier autour de la tête du che- 
vul de M. Biptiate Bouchard, qui était at­
taché dans une cour. - Le cheval eut peur, 
oaR«M boit licou et partit & la course, brisant 
• out sur son passage. Il ulla s’abattre dans 
la cour, ch z M. DésuaUlr, forgeron. La 
voiture était on miettes.
COMPTON.

—Pendant que M. et Mile Pocock, et 
Mlle Woodside se rendaient à l'église H-ll- 
hurst, dimanche, leur cheval prit la peur et 
devint ineontiôlable. Lee occupants de la 
voiture furent renversés. M. Pocock et 
Mlle Woodside frappèrent le sol sans se 
causer de blessure. Mile Pocock fut moins 
fortunée. Elle demeura accrochée au corps 
de la voitnre par ses habits, et fut traînée 
environ un demi-mille jusqu'à l’instant où 
l'on put anêter le cheval. Elle était con­
tusionnée et l'on fut obligé de mander un 
médecin.
SWEKTSBURG.

—L'ouverture de la Cour du Bsno du 
Roi, distriet de Bedford, a eu lieu lundi, à 
Sweetsburg, sous la présidence de Thon, ju­
ge Lynch. Les représentants du procureur 
général sont MM. C. A. Netting, C.R., et 
M. E. M. J. Lamoureux. Dans son adres­
se, Thon, juge Lynch a fait remarquer que 
plusieurs personnes qui .servaient comme 
grands jurés avaient déjà rempli la même 
charge au terme précédent. Il considère 
que e'est une grave défectuosité du aystême 
de jury auqueïle on devrait remédier le plus 
tôt possible.
SCOTT JONCTION.

—Il est question de bâtir une nouvelle 
église dans notre paroisse ; il y a eu assem­
blée des syndics à ce sujet. Lts travaux 
devront être commencés dès le printemps 
proçhnin.

— Nous apprenons que le moulin à scie, 
appartenant à M. Henry Atkinson, est pas­
sé aux mains d’une compagnie américaine, 
qu!( dit-on, a l’intention d’y ajouter un mon 
lin de pulpe. Ce moulin est arrêté depuis 
un certain temps vu le manque d’eau de la 
rivière qui rend impossible le flottage du 
bois qui n’a pu être rendu oe printemps. Le 
prix psyé n’est pas connu.
SUTTON.

par des applications locales com­
me elles ne peuvent pas arriver à 
la partie malade de l’oreille. Il 
n’y a qu’un moyen pour guérir la 
surdité* et c’est par des remèdes 
pour la constitution. La surdité 
est causée par l’inflammation de la 
doublure muqueuse du tube Fua- 
taebran. Quand ce tube devient 
inflammé vous avez ties sons 
qui grondes dans Houle, et 
quand ils deviennent fermés 
coin plètement vous devenez sourds 
c’est le résultat. A moins que l’on 
ne puisse faire disparaître cette in­
flammation et mettre ce tube dans 
son état normal l’ouïe sera dé­
truite pour toujours. Neuf cas sut 
dix sont causés par le catarrhe, 
qui n’est rien autre chose que la 
condition inflammée des surfaces 
muqueuses.

Nous donnerous Cent Dollars 
pour aucun cas de surdité (causé 
par le catarrhe) qui ne peut pas 
être guéri par le Hall’s Catarrh 
Cure. Envoyez pour les circulai­
res gratis.
F. J. CHENEY & CO., Toledo, O.

Vendu par les pharmaciens, 75c. 
Pilules de Hall sout les meilleures.

—lTn terrible accident est arrivé ici au 
coûts d’un inoeudie chez M. Mtïie Bon­
neau. Le feu a commencé dans les dépen­
dances et s'est vite communiqué à la maison 
occupée par M. Bonneau, sa femme et deux 
enfants, un gatç-in de cinq ans et une fille 
de trois ans. Le père avait porté les en­
fants dans la rue, lorsque le bâtiment com­
mença de btûier, mais on ne sait pourquoi, 
les enfants rentrèrent dans la maison en 
feu. La mère s’étant aperçue qu’il* man­
quaient, a couru à leur secours. Elle a été 
horrifiée de trouver le petit garçon mort, 
asphyxié pttr la fumée, et 1* petite fille sans 
connaissance. La mère a été grièvement 
btùlée à la tête et aux épaules, et Too craint 
pour ses jours.
THETFORD MINES.

—M. Léonidas Laüberté, notaire, est dé- 
oédé â That ford Mines, à l’âge de 61 ans, 
M. Laliberté naquit à Ste-Croix. comté de 
Lotbinière, le 27 juin 1842 En 1853, il 
entra au collège de Nicolet, où il fit de bril­
lantes études, au ternie desquelles il se dé­
cida à étudier le notariat. Admit à la pra­
tique en 1866, à Saint-Hyaoinihe, M. Lali- 
ber'é exerça sa profession successivement à 
St-Romuald, à Ste Marie, Beauoe, et enfin 
à Thetford Mines pendant treize ans. M. 
Lahherté occupait a L fuis le* chargea d» 
gr, ffier de la cour des commissaires, de se­
crétaire des deux conseils municipaux de 
Thetford Mines, de Kingsville, et de la

coimniasion scolaire, charges qu'il remplis­
sait à l’entière satisfaction de MM. Ich con­
tribuables d» la localné. Le regretté dé­
funt, doué d’un caractère doux et ull-ble, 
avait su s’attirer l'ctiiitne de tous ceux qui 
le connaissaient.
COATICOOK.

— La retraite des hommes ci-t commencée 
depuis lundi à l'église catholique; elle est 
précitée eu fi anç us par le Ré .’étend l’ère 
Ga«ton, de l’ordre de» Franciscanm et le Ré­
vérend Père Dominique, du môme ordre, est 
le prédicateur des poroisMcua de lungnc an­
glaise.

— Le Grand-Tronc s’est décidé à uou» do­
ter d'une nouvelle gare, qui sera en brique* 
rouges pressée* et t-n granit. Le* travaux 
commenceront bientôt.

— M. Bowen, de Morrisburg, Ont, est ar­
rivé pour prendre la position de gérant de 
la Compagnie Electrique. Le oonHeil a dé 
cidé d’accorder de* coutiôl«urs pour le* 
maisons privées à raison de $13 pour cinq 
lampes, $20 pour dix lampe* et aiit*i au 
ptorata.
ST. VALER1EN DE MILTON.

— M. Ls Boucher, M.D., notre populane 
médecin, postède un cheval trotteur qui 
est m train de *e faire une ttè* grande ré 
putatiou parmi les amateur* de chevaux 
trotteurs de notre district. Ce cheval, qui 
est uu cheval de sang, a eu beaucoup de 
succès dans lea course* de cette sai-on, et 
spécialement à St-Pie, où il a décru, h • une 
bourse asstz ronde. M. le Docteur B im bar 
a, dit-on, refusé ces jour* dernier*, p»ui ce 
cheval, la jolie somme de $1,900. d’uu com­
met ç tnt di* environs.

— Le feu des foi êta a fait beam «ni . de 
dont muge*, cet automne, dan* U* én-*. ère» 
de MM Messier, Lapointe, Labrecqun et 
Lister. Le* perle* bout de pluMin.. « mil­
liers de dollar-.
BEAUCE.

—Stinle-Martine, petite paroi»*n entre 
Lambtuu et S' Evnrihte, qui rt’e*! pa* enco 
re directement érigée en purotsNe, a lu bon­
heur d'avoir un p-êirc, M. l'abbé Gosatliii. 
Il a dit sa pti-mière ine*«u dimanche. L* 
messe se dit dan* U maison d« M. Roy, on 
attendant que IVgltHe «oit p<éte. Lu* ira 
vaux août déjà a»«t z avancé*.

— A Si Vital de Latnbtou, mercredi der 
nier, avait lieu le* faltérable* tie M. Wel- 
ley Nadeau, au milieu d’un grand concours 
de pareut* et d'-witis de L famille. M. Na­
deau ont mort de* suite* d’on accident arri­
vé à L Rtation de Havethill, Ma»*. Em­
ployé à bord de* char* comme conducteur, 
il voulut aider un serrt frein à acoouplet 
deux char*, lorsqu'il «’accrocha le pied et 
tomba. Le* ihar* lui pa*tèrcnt *ur le corps 
et le broyèrent impitoyablement. L'infor­
tuné fui relevé et transporté h U station, 
où les secours de la religion et de lu méde 
cine lui furent apporté* on toute lià e. Il 
est mort six hruresapiè» l’accident. Il lais­
se nue j- une femme et un jru ie b<d>é qui 
demeuraient avec lut à Lawrence, Ma**.
DISRAELI.

— Ou écrit de Disrt-ë i : Le* élèves du 
couvent viennent de liitir leur retraite qui 
fut pi évitée par M. l'abbé Lefebvre, supé­
rieur du collège de Shetbrouki*. E tviron 
deux cents élèves suivirent les exercices di 
cette retraite. La paroisse ulle-môinu vu- 
nait de let miner les exercices deb Quarante 
IL-un-b. (Telle année noun comptons douzi 
•murs au couvent de la paroisse ut piè» de 
300 élève* suivent les classe*.

— La perdrix, le canard, le chevieuil, 
abondent dans nos hois. Il faut aussi ajou­
ter l'ours, dont la chair a fait un succulent 
repas à voire uorreHponduut, ues jour* 'der­
niers. Ainsi, nous pouvons inviter le* tient 
rods sans crainte de leur faire éprouver ae 
déception.

— La plus gruude inquiétude règne dans 
le village à cause de la sécheresse. Q tand 
autotiH-nous de la pluie ? Le lac St Fiait 
çiis nu contient presque plus d'eau et la ri­
vière eut presque à sec. l'a» amu z de force 
pour moudre le grain.

— La magnifique cottage que Madame 
Darche est à se faire const ruin- avance ra­
pidement st devra être prêt sou* peu.

— M. Hubert Gosselin, en essayant de 
dompter un jeune cheval fringant, est tombé 
*ur une de» roues de sa voiture et s’est in­
fligé une grave blessure à l’œil droit. L’un 
craint beaucoup pour la perte de cet œil.

Dorant aodaUs do cinquante ane 
Le “ Sirop Calmant do Madame Wtuslow" a été 
en usage par dos milliers do mère* jour leur* en­
fants pondant la dentition. Si votre aommeil est 
troublé la nuit par les plenr* et tes oris d’un en 
faut qui soutire de *a dentition, hitoa Tons d* 
vous procurer une bouteille du “ Sirop Calmant do 
Madame Winslow " pour la dentition des enfants. 
L’o&eaclté est sans égal, et votre petit malade sera 
soulagé immédiatement. Aye* confiance, A mères, 
oe remède est infaillible. Il guérit la dyssenterie 
et la diarrhée, régularise l’estomac et les Intestins, 
fail disparaître les eottqaes, adoucit les humeurs, 
réduit, tea inflammation*, et donne une énergie 
nouvelle à tout le lyitéme en général. Le “ Sirop 
Calmant de Mme Wlntlow ” pour 1a dentition de* 
enfanta e*t agréable an goftt et est préparé d’a- 
près la preecription d’une des pins grande* célé­
brités médicales parmi les femmes et lee nourrices 
des Ktats-Uols. Il est en vente chea tons les phar- 
maoiena, dans le monde entier. Prix 16 conte la 
bouteille Soyea certains de demander le 
Siaor Oausarr oa Mua Wtasnow.

UN NOUVEAU LOT DE

VERRERIE

DECLARATION SOLENNELLE 
ET DEVANT NOTAIRE

DE MADAME VEUVE J.-B. DAGENAIS
1105 Ave DE L’HOTEL-DE-VILLE, MONTREAL 

GUERIE PAR L’USAGE DES

PILULES ROUGES!
Preuve éclatante de l'efficacité des “ Pilules Rouges" dans 

les troubles du “Retour de l'Age.”
CANADA:

Provinck dk Qui: Il F. o,
District do Montréal.

Je, soussignée, Dame Veuve Jean-Baptiste Dagenais, domiciliée au n° 1105 Avenue de l’IIôtel-de- 
Ville, Montréal, déclare solennellement:

Que, justju’ù une couple d’années passées, je n’avais jamais été malade, conséquemment je m’étais dis­
pensée de médecin, excepté pour mes maladies naturelles, lesquelles cependant no m’ont jamais tenue 
arrêtée plus que quatre ou cinq jours;

Que, à cause de mou âge critique probablement, je fus alors soudainement prise d’uno indisposition 
générale: mal dans le dos et les reins, douleurs d'estonme, points et étouidissomonts subits,-etc., etc.;

Que, un accident, une chute de peu d’importance toutefois, aggrava considérablement, mon état tie 
santé. Je faiblissais de jour eu jour, les douleurs générales s’acccntimiont de plus en plus; j’étais devenue 
incapable de travailler, d’une faiblesse extrême, sans appétit, sujette aux étourdissements et. à perdre 
connaissance; ma famille et mes voisins entretenaient de vives inquiétudes ii mon égard;

Que, au lieu de voir des médecins ordinaires, je préférai aller oonsultor les fameux Spécialistes de la 
Cie Chimique Franco-Américaine, \ leurs bureaux de consultations gratuites, 271, rue St-Denis, Montréal ; 
cette première visite s'effectua le 24 mai 1902 ;

Que les dits Spécialistes me trouvèrent alors dans un état ’ ‘ ’ ;
Que je suivis ii la lettre le traitement qu’ils m'ordonnèrent et pria des Pilules Bouges de la Cie Chi­

mique Franco-Américaine ;
Que peu après avoir commencé ce traitement, je sentis mes forces revenir et les douleurs disparaître 

une ii une ; *
Que de la troisième boite de Pilules Rouges, j'étais persuadée avoir trouvé le véritable remède qu’il 

me fallait ;
Que j’en pris en tout 20 boîtes qui complétèrent ma guérison d’une manière définitive et certaine ;
Que je suis maintenant en excellente santé, forte comme jamais, ù un tel point que toutes nies con­

naissances s’étonnent de ce prompt et parfait rétablissement.

r
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Et je fais celte déclaration solennelle la croyant consciencieuse­
ment vraie et sachant qu’elle a la même force et le même effet que 
si elle était faite sous serment, sous l’empire de l’acte de la preuve 
en Canada 1893.

Dame Veuve J.-B. DAOENAhS.

Déclaré devant moi, è 
mil neuf cent trois.

Montréal, ce dix-septième jour de février

C. PAQUET, N. P.

La déclaration de Madame J.-B. Dagenais est une autre preuve évidente que les Médecins Spécialis­
tes de la Cio Chimique Franco-Américaine, possèdent bien véritablement le secret dos guérisons, même les 
plus désespérées. Kilo prouve de plus (pie les Pilules Rouges constituent le remède naturel du la plupart 
des femmes malades. Si l'on considère que les Médecins Spécialistes de la Cie Chimique Franco-Américaine 
donnent lotus consultations absolument gratuitement, les femmes souffrantes ne sont certainement pas 
excusables de dépenser des montants fabuleux pour se faire soigner ailleurs, sans résultat apparent.

Des milliers de femmes et de jeunes tilles visitent régulièrement leurs bureaux ou leur écrivent, et 
chaque jour nous pourrions recueillir autant de témoignages véridiques attestant l’eflicacité des Pilules 
Rouges.

Personne n’ose douter maintenant des faits multiples que chacun est libre de contrôler. Nous donnons 
les noms et adresses, et fournissons les preuves les plus sérieuses pour garantir la véracité de. ces guérisons 
extraordinaires.

Pauvres femmes qui languissez sous le coup de la maladie et des souffrances déchirantes qui vrais 
accablent, ouvrez simplement les yeux et persuadez-vous bien que l^un fera certainement pour vous ce qui 
se fait tous les jours pour les centaines et les centaines de vos concitoyennes.

Les Pilules Rouges guérissent le beau mal, les maladies «lu retour de l’âge, les irrégularités, les pertes 
anormales, le mal de reins, les douleurs dans le bas-ventre et dans les côtés, les palpitations du cœur, les 
tiraillements d’estomac, les étourdissements, la porte de sommeil et la perte d’appétit, le mal de tête, les 
enflures des jointures, la froideur des pieds et des mains, et enfin tous symptômes provenant de l’anémie, 
du beau mal, du retour do l’âge et toutes ces maladies particulières aux femmes et aux jeunes filles.

Lorsque vous allez chez votre marchand rat votre pharmacien et que vous lui demandez des Pilules 
Rouges, s’il est honnête, il vous donnera celles de la Cie Cliiiiiiquc Franco-Américaine, qui sont toujours 
vendues en boîtes do bois contenant cinquante Pilules Rouges, U1 que fac-similé ci-eontro. Lo papi< i 
entourant chaque boite est blanc et écrit on rouge. Ce sont là les seules véritables Pilules Rouges, ce sont 
les nôtres, ce sont celles qui ont opéré des milliers de guérisons, toutes merveilleuses les unes que b- 
autres, celles qui ont guéri Madame Dagenais. Nous envoyons les l’ilules Rouges dans toutes les parties 
du Canada et des Etats-Unis, sur réception du prix, 50 cls. la botte ou six boîtes pour $2.50.

Adressez vos lettres :
CIP: CHIMIQUE FRANCO-AMERICAINE,

Venant d’être reçu au 274. rue St-lhra's Montréal.

Magasin de 9 Cents.
Verres brillants, clairs, de six 

différentes formes.
Votre choix pour

15 CENTS
Chaque morceau.

Ils ne dureront pas longtemps, 
achetez maifitenant

JAMES THOMPSON.
Téléphone Bell 422,

P. S.—Ces services de table de 
$5*co s’en vont. Si vous en 
avez besoin, achetez main­
tenant.

TABAC 
CANADIEN I

Il est admis que notre propre 
mélange de Rouge et de Quesnel 
est une des meilleures marques 
de tabac domestique, se recom­
mandant îi la faveur des fumeurs 
aujourd'hui.

A. E. KINKEAD & CIE.
Bnaeiffne de l’Indien,

113 WELLINGTON, • SNERINOOKE

N’AVIEZ-VOUS PAS DECIDE
De vous procurer un chapeau neuf pour dimanche prochain ? 

N’était-ce pas votre idée ?

Il peut arriver que je me trompe en le pensant, mais je 
crois que j’ai un chapeau qui vous plairait.

Je viens de recevoir deux derniers modèles, le "Waldorf,” 
un chapeau de feutre mou, et le " Howlison,” en feutre dur, 
qui sont très populaires. Venez les examiner.

LOUIS A. CODERE
m RDE nLLIRQTON, - • gHIUlfiflOU.

NOUVELLES MARCHANDISES
___ CHEZ____

ALFRED LANCTOT.
Nos départements sont maintenant au complet pour le com­

merce d’automne et d’hiver. Nous sollicitons des commandes pour 
Modes, Pelleteries, Habillements, Manteaux, etc.

Une visite est sollicitée.

ALFRED LANCTOT

NOUVELLES MARCHANDISES !
—POUR-

L’AUTOMNE ET L’HIVER.

POUR MESSIEURS :
Notre assortiment est maintenant complet, avec de 

Nouveaux Habillements complets - d’automne.
" Imperméables “
" Pardessus - - "
“ Habits de corps - - "
" Articles de Toilette - '*
" Chapeaux et Casquettes - "

POUR DAMES :
" Costumes d’automne et Capots.
” J upes de Robes.

Nos Pprix sont, les plus bas de la ville.
Nous assurons satisfaction.

Eastern Townships Clothing Co.
147 RUB WELLINGTON, SHERBROOKE.

J. L. VINBBBRG, Directeur Gérant.
Bwul agwnt pour low vêtement* de le marque “ PROORHS8."

Téléphone Bell 338.

2766
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Crampe» Spasme*. Cbolèrâ. 
Dwentene c» le» Coliques, 
r relier f i »o jroutte» tc»js 
les quart» J heure dan» un 
verre A »<n d eau chaude et 
dr lait ou de I eau chaude 
merde, et ouytnrrfrj la do»e 
*i nécessaire. Dan» les cas 
aipu» de Choléra rt de* ((^1) 
Cr .mprv applique» la Pas.
AC^it sur I estomac M ou lé 
de la do«e pour enfant» Elle 
est inoffensive |x>ur le» plu» 
Jeunes enta nts

Contre 1rs maux de télr 
faire des compresse» et aïs 
pliquez sur la lé te et iur 'e 
cou

Contre 1rs maux de dent» 
nppliijuer sur les irenci'cs cl 
Sur I. s loues

f*our Coup r. • r n'e».
«iirr», an U‘(ucr mo de la 
toi!» jusqu à ccs ..non de» 
douleurs

l.a Panacée ne cau!.e pas
<T Etnpouh-s.

PRIX îf>ft.
F'ahriqué par li.

CIE’PANACÈE-PE/iDt l:TON.
S7 JOHN N B

En Usage depuis 
Cinquante Ans»

* £1 y a d’autres 
Panacées, mais 
nulle ne peut com­
parer avec celle 
du Or. Pendleton.

Essayez-!» et 
vous serez con­
vaincu de ses 
bonnes qualités.

Achetez une 
bouteille aujourd’ 
hui.

En vente chez 
votre marchand.

î’rix, 25 c.
?wr ffiSR'ivtntïtwvxï. i-ç:^nrj»btwctiwwiwtwwaïjw

^A7s:xs’js^ax ^ sr.-csrjsc sisrjacsjs^. xx sr :z ; ■.

SOLD 6 SÜD

mi

LA
MEILLEUR
POUDRE 
A LAVER

o-<j»

Nettoie toute

W
H
i-
hS
*

hLt
n
h
h
h

chose sans
exception

Si votre épicier no vend pus la pou dr- ft laver GOLD 
H OUST, envoyez pou nom et non adreeso ainsi qn la vôtre 
Vi à Tuf. N. K. Fairdank Company, Montréal, et :1s vous 
^ enverront un échantillon un { de livre The N. K. 
pj Faikrank Company, Afo tréal, Cliica^o, Kew Vorlc^ 
R ^ Nouvelle O'léans, St-TiOuis ’un Franfuseo. Londres, .Anj: ^

Avez-vous déjà remarqué combien 
tie gens emploient à tout propos l'ex­
pression “ Il n’y a pas de quoi. ”

Je ne sais si vons avez l’esprit 
d’observation développé ; mois Je l’ai 
très développé ; c'est du moins ce 
que l’on me dit depuis ma Jeunesse. 
Alors, vous comprenez. Je suis bien 
forcé de croire que Je suis très ob- J servateur. Cela tient probablement 
de naissance, on a vu des choses si 
singulières. Kt, cependant, malgré 
tout mon esprit d’observation, Je me 
laisse souvent mettre dedans en ac­
ceptant une mauvaise pièce de mon 
naie pour une bonne. Il est vrai 
que les plus grands esprits peuvent 
avoir de ces absences.

Mais revenons au sujet qui nous 
occupe. Je disais donc que c'est 
extraordinaire ce qu’il y a des gens 
qui usent et abusent de la locution 
“Il n’y a pas de quoi.” Combien de 
fois n'avez vous pas entendu des 
gens, bousculés par un maladroit 
qui s’excuse d'ailleurs rapidement par 
l’habitude, répondre: Il n’y a pas de 
quoi.

Vous ne pouvez faire cent mètres 
en chemin sans entendre ou devoi 
dire celte malheureuse expression.

Voua tournez paisiblement le coin 
d’une rue, en songeant comment vous 
allez recevoir votre propriétaire cet 
après-midi lorsqu'il viendra touche 
le montant du loyer à échoir; un 
monsieur affairé se précipite en sens 
inverse pour courir après le tramway 
qui passe. Pan ! vous voilà à demi 
renversé, votre chapeau tombe, vous 
voyez bleu, voua avez peut être un 
œil de même couleur.

Vous n'êtes pas revenu de votre 
secousse que le monsieur eu question 
s’excuse tin “oh! pardon, monsieur” 
habituel et vous, par habitude aussi, 
sans même vous rendre compte de ce 
que vous dites, répondez, le sourire 
aux lèvres, tout en ramassant votre 
chapeau et en vous osculant “ Il n’y 
a pas de quoi, monsieur.”

Vous êtes sur la plate forme d’un 
tramway. La voiture s'arrête à une 
balle. Evidemment, tout le monde 
veut descendre et monter ù la fois. 
Une petite bousculade dont vos pied 
font les frais, s’ensuit.

Lorsqu’on n’a pas de cors, ce que 
d’ailleurs Je vous souhaite, en ayant 
pour ma part onze pour mes dix 
doigts de pieds, cela n’est qu’un de 
mi mal; mais, lorsqu’on est f>ill gé 
de quelques lions cors ou omIn de 
perdrix, alors dame ! on se fflelie, on 
grogne un timide.

“Ah! snpreti, faites donc «tien 
lion, vous là, hein! ’’ Le maladroit 
jtii vous a marché dessus, do vous 

(lire aussitôt, d'un petit air très triste 
vous entendant. “ Vous voyez bien 
que ce n’est pas de ma finite”. “Ah ! 
bien pardon, monsieur.”

Alors, vous, par l’Ir.ibilude, lui ré 
pondez plus ou moins aimablement, 
suivant, le nombre de vos cors ou 
u-ils de perdrix atteints “Il n'y a pus 
de quoi, monsieur.”

St vous êtes au ihéàtro, des iitci 
dents identiques sont fréquents.

Pour avoir une bonne place, vous 
arrivez de bonne heure et al longez la 
lile. Un mouvement de houle se 
produit tout à coup, et, toute la file, 
comme un seul homme, se balance 
d’avant en arrière et réciproquement.

Dans ce mouvement subit, que de 
cors atteints, que do coudes frappent 
les poitrines, que de robes longues 
déchirées, (oh ! bien ^volontaire 
ment, Je vous prie de le croire, ma 
dame), que de cigares brûlant le dos
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Bon Appétit, Monsieur!
mais grâce à ma bouteille de

Adieu Médecins et remèdes,

Avec ce vin bienfaisant, J’estomac 
fonctionne toujours comme à vingt ans et le cerveau n’est 

jamais fatigué par les affaires.

BOIVIN, WILSON Sc CIE, " “ ■ - 520 Rue St-Paul, Montréal, Can.
Scute Agents pour r A mi tique.

EASTERN DRUG COMPANY. - - . 14 R|1(, Fulton, Boston, Mass.
Agents pour Us Etats-Unis.
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Duns les temps primitifs l’on manquait certes de bien 

des choses, mais l’instinct naturels /' ‘ souvent avec 
sivantagc à ce qu’on est convenu d’appeler le progrès de 
la civilisation.

Voyons, par exemple, l’Indien dans sa misérable hutte, 
exposé ii toutes les intempéries, l’existence ne lui était 
certainement pas aussi à charge que chez la plupart 
d’entre nous.

A voir sa rude stature, sa prestance magnifique, son 
embonpoint naturel, cet œil éveillé, front haut et pied 
ferme, l’on sent qu’il est plein de vie, qu’un sang généreux 
l’anime et que rien ne dérange aucunement l’état paisible 
de ses nerfs.

te
Que faisait donc cet enfant de la foret pour se main' 

311 ir toujours en cet état de santé si florissant ?
A l’approche de chaque saison, il avait soin de se 

nourrir de racines et d’herbages appropriés au changement
de température, d’air et de travaux à venir.

Le printemps surtout, l'homme des bois, l’Indien tou­
jours intrépide et prudent, s’ingurgitait des tisanes, man­
geait des feuilles et des racines médicales; c’est ainsi qu’il 
tenait constamment ses organes digestifs, aussi bien que 
son estomac, sa tète et tous ses membres en cet état floris­
sant de santé et de vigueur tel qu’il est partout repré­
senté.

“ H faut prendre son bien où on le trouve.” PartaiU 
de ce principe, ne serait-il pas sage d’imiter l’Indien dan- 
cet exemple si frappant qui assure évidemment le bien 
être et la joie de vivre ?

Néanmoins, la civilisation a fait son chemin et nous 
ne sommes plus au temps on chacun cherchait dans les 
bois, sous les souches et au sommet des montagnes, 1: 
médecine que la nature lui préparait.

Aujourd hui, la science "t le progrès ont su concen­
trer dans une préparation, sous un tout petit volume, mis 
a la portée de tout le monde, les mêmes vertus, les 
mêmes effets et la même force d’action de ces herbages 
multiples et de maintes racines que seul un homme de 
1 art pourrait maintenant distinguer entre toutes ces 
plantes anodines et de nul effet. Nous avons nommé 
les Pilules Moro, le grand remède universel spécialement 
pour LES HOMMES. Pour mieux vous en convaincre, 

les noms suivants qui sont ceux d’hoinmes guéri.-lisez
par les Pilules Moro. Ces hommes souffraient soit des 
teins, de 1 estomac, du cœur, de grande faiblesse générale
ou de toutes autres maladies si communes chez ceux qui 
ont a travailler fort. Ces noms sont les derniers reçus et 
nous en avons une foule d’autres à nos bureaux. Voyez
ces hommes eux-mêmes, nous donnons leur adresse com­
plete, ils peuvent ctre de vos voisins ou de vos amis; ils 
vous diront de quelle manière merveilleuse les Pilules 
Moro ont agi sur leur constitution. Tous s’étaient fait 
traiter par un grand nombre de médecins avant de recou­
rir aux Pilules Moro.

à
i
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Arthur Mairlinnd, Milton, N. IL, lloito 
Loni- l’ayeur, St-Piorro Ibiptistu. Qné.

< inl'-on l’orirdron, 95, rue Clinton, Woonnocket, R.I 
Alf.O'l ('ornéllier, 173, mo Julian, Providence, IL I. 
l'.mory Harotte, Boîte 1 fi, Spring Valley, 111.
B cgi k Loisolle, 75, rue Molrono, Fitchburg, Moss. 
Victor Béni I «5, 194 rue Drolet, Montréal.
John I>npré, Staiford Springs, Conn., Boîte 415. 
Napoléon Hébert, Williamstown, Muss.
Foitnnat Bourdeau, Va! ley field, Qué.
Louis Marcille, Sto-.Martine, Qué.
Benjamin Camlet, South Nelson, N. IL 
l’Idérie St-Jcan, Ste-Angèle de Laval, Qué.
Noël Dccerf, Spring Valley, Bureau Co., III.
Louis Hébert, Dcsaulnier.-s Ont.
François Giard, Ware, Mass., Boîte 1030.
Joseph Bernior, Lisbon, Maine.
Henri Delay, Torrington, Conn.
Liguori Lorion, Winchondon Spring, Mass., B. 20. • 
Joseph Blier, 41, ruo Pierce, Lewiston, Maine, 
llongriu* Clairmont, Williamstown, Mass.
Km manuel Lafieur. Bowes, Hack Co., Mich.
Gustavo Guhrielle, Routledge, Manitoba.

‘ie, Co. Lotbiniùro, Qué.Louis Bédard, Ste-Agathe,
Louis Lange vin, Racine Ely, Qué.
Phidimc Gagné, Biddeford, Maine.
P.-O. Beanmicr, 1854, rueSte-Catherine, Montréal.^ 
Joseph Vézina, Sturgeon Falls, Ont. ,
Olivier Bourgeois, 23, rue Pearl, Manchester, NJI.i
Adolphe Robert, Brantford, Spring Co., Conn. 
Alphonse Bouchard, 407, Division St., Fall River,

Mass.
Wilfrid Itingnotto, Republic, Mich.
Adelard ('rogheur, Montpellier, Co. Labelle, Qué. 
Ulric. Poirier, St-Samuel de Horton, Co. Nicolet. Q.i 
Joachim Charpentier, Salmon Falls, N. II.

Louis Theriault, Menominee, Mich.
Ferdinand Guimond,Cap St-Ignaco, Qué.
Ubald Grenier, 24, Pierce St, Dover, N. II. 
llorménégilde Rodior, 93, Park St, Holyoke, Mass. 
Joseph Mouette, 1143, rue St-Jacquos, Montréal. 
George Paradis, 4, Kossuth St., Biddeford, Maine. 
Nap. Gaudroau, St-Jérôme, LacSt-Joan, Qué.
E. Landry, Upper Pockmouche, Gloucester, N. B. 
Omcr Brazeau, St-Eugène, Co. Prescott, Out. 
Adrien Ouellette, 4123, v. livior Avo, Minneapolis, 

Minn.
Pierre Veilloux, fils, St-Odilon do Cranbourno, Co.

Dorchester, Qué.
Michel Roy, Wbitefiold, N. H.
Amédée Sattmur, 47, rue Wilcox, Springfield, Mass. 
George Couture, Fournierville, Out.
J. B. Richer, 37, rne Dupont, Lachino, Montréal. 
Rév. Jules Emile Testou, Pire, O.M.I., Green Lake, 

Saskatchewan, T. N. O.
Louis St-Piorro, St-Etienne des Grès, Co. St-Mmi 

rice, Qué.
Ambroise Thibault, Windsor Mills, Qué.
Adélard Dépatic, Shefford Valo, Qué.
H. II. Robichaud, Rivière des Caches, Co. North, 

N.-B.
liouis Bachand, Jowot City, Conn.
Joseph Bolisle, Ste-Edwidgo, Qué.

•d, Co. Lac St-Jean, Qué.

Qué.

Ernest Fortin, Chambon 
I*. O. Gariépy, 201, rue Visitation, Montréal. 
Eusèbe Côté, West Brougham, Co. Mégantic, 
Eustache Clément, Monte-Bello, Qué.
M. S. Boucher, 4, rue Ivrett, Nashua.
Jos. Bédard, St-Fabien, (.’o. Rimouski, Qué.
Jos. Gemtron, Cedar Hall, Co. Matane, Qué.
Arsène Brisson, St-Donat do Montcalm, vià Ste- 

Agathe des Monts, Qué.

Lttdger Roy, 440, ruo Front, Woonsocket, IL I.
Jos. Francœur, Berlin Mills, Co. Coos, N. H.
Henri Yonne, St-Jacqucs do PAchigan, Co. Mont­

calm, Qué.
Vital Dandurand, West Farnham, Qué.
Pierre Bélanger, Pointe à la Frégate, Qué.
François D’Haone, Longue-Pointe, Qué.
Olivier Arcand, Notre-Dame des Anges, Co. Port- 

neuf. Que.
Sylvie Alarie, Ste-Agathe dos Monts, Qué.
Fabien Bérnbé, Maria, Co. Bonaventure, Qué. 
Auguste Trépnnier, St-Ulric, Co. Matane, Qué. 
Xavier Lapres, Racine, Qué.
Josaphat Guidon, Rijion, Co. Labello, Qué.
Camille DeBande, Matthews, Co. Grand, lud. 
François Beauchône, Dayton, Minn.
Joseph Perrault, Rochester, N.-Y.
Thomas Barrette, Waucedah, Midi.
George Grinsell, Arlnxl Vitae, Wis.
Gédéon Authier, West Iveunobunk, Mo.
Aimé Martin, 2Ü11, ruo St-Jacques, Montréal.
M.-F. Papillon, 595, ruo Marie-Anne, Montréal. 
Julien Grand Jean, Abercorn, Co. Brome, Qué. 
Arthur Mathieu, 450, ruo Ontario, Montréal.
Isaïe Detnéttle, St Gédéon, Lac St-Joan, Qué.
Joseph B. Nadeau, 29, rue Water, Augusta, Mo. 
Amaole Simard, St-Gédéon, Qué.
Charles Larouche, St-André Avelin, Qué.
Paul Joly, Laclmte, Co. Argenteuil, Qué. 
Henry \ alois, New Bedford, Mass.
J.-A. Béland, 06, avenue Labelle, Montréal. 
David Morin, St-Didace, Qué.
A. Grisny, Boite 215, Manchester, Conn.
Pierre Peltier, St-Sévère, Co. St-Maurico, Qué. 
Albert Fournier, St-Casimir, Co. Portneuf, Qnfc. 
H. Deguire, Brompton P’alls, Qué.

d’un pardessus, etc. Autant de faits, 
autant de “pardon, monsieur," “mil­
le pardon, madame,” Je vous prie de 
m’excuser, mademoiselle,” et aussi­
tôt autant de “Il n’y a pas de quoi.”

Il y a même des gens qui poussent 
la bonne volonté beaucoup plus loin 
et, qu’au beu du “Il n’y a pas de 
quoi” lancent ingénument un “Fai­
tes, faites, madame,” plein de grâces.

Cela me rappelle ce malheureux 
homme, bien élevé d’ailleurs, écra­
bouillé par une voiture automobile et 
autour duquel, chose rare aujour­
d’hui, se pressent, anxieux,les chauf­
feurs qui cherchent à soulager l’in- 
fortuné qui se tord et qui s’écrie en 
bavant rouge l’éternel “Il II n’y a 
pad de quoi."

TOUT CE QUTL Y A DE FASHIONABLE DANS LES

MANTEAUX ET COLLERETTES.
La renommée de notre département de Manteaux ne diminue jamais. Il va de succès en succès 

dans le présent. Cette saison n'est pas une exception, et nous avons été très prudent dans le choix 
des modes nouvelles; aussi, avec l’assortiment considérable que nous pouvons vous montré, il est fi- 
cile de vous dire pourquoi notre département de confection est rempli d’acheteurs tous les jours. Vé­
rifiez notre assertion par une visité et une inspection.

OOUVBRTES BT OOFNORTABLBS.
Comme la température devient plus froide tous les jours, la demande pour les Couvertes et Con­

fortables est très active. Il n’est pas prudent de retarder plus longtemps vos préparatifs. C’est le 
temps où jamais pour vous d'acheter, notre stock de couvertes et confortables énorme.

Couvertes Grises depuis $1.50 la paire. Couvertes Blanches depuis $2.50 la paire.
Les meilleurs Confortables, Couvertures en bonnes indiennes et sateen, prix $1» 1.25, 175, 2.10, 2.50.

T. BELANGER
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